
L’archidiacone d’exception
de l’abbaye de Leffe

et les la collation de son abbe

Lefftfe est faubourg de Dinant aval de la ville qu ıl PTrO-
longe SUr la r1ve droite. Autretois aujourd huı, ı] COIN-

prenaıt la vallee secondaıre des Fonds de Lefte el s etendaıt SUr

Ooute la rıve droite de la Meuse depuis les Freres-Mineurs volsıns

breviations :
ALEN RCHIVES B  LTAT, AMUR ;
AHLB Analectes pour servVır ( ’ histoire ecclesiastique de la Belgique ;
ASAN Annales de la socıete archeologique de Namur:;
CRH RBulletin de la commıiıssıion royale d’histoire ;
A Bulletin de l’institut archeologique liegeois;

Bulletin de la socıiete d’art et d’histoire du diocese de Liege ;
SSLL Bulletin de la socıete scientifique litteraire du Limbourg ;
GCart de Bouvignes Cartulaire de la COTILTINUTNGC de Bouvignes recueıllı: et annote

par BORGNET, Namur, 1862, vol ın-8° (DOCUMENTS INEDITS CONCERNANT L HIS-
NAMUR PUBLIES PAR ONSEIL PROVINCIAL) ;

art de Dinant Cartulaire de la cCommuUune de Dinant recueiıll:; el annote PpPar

B013MANS, LAHAYE et BROUWERS, 880-1908, Ö  8 vol iın-Bo Ip.)

ÖOn 1ignore qU«C mMmOomMment precıs les Freres-Mineurs conventuels Cor-
deliers vinrent fixer Dinant. La plus ancıenne mentı.on de leur presence date
de 831X ans apres la mort de leur fondateur saınt Frangcois d’Assise (T 226), c’est-
a  150e du IN O01S d’octobre 232 ad portiam Sanctıi Andree conitra domum Fratrum
Minorum (ALN, COININUNE de Dinant, n fol 127 n0 3 fo. 19) Leur cha-
pelle conventuelle etaıt \ eglise » int-Andre, laquelle figure parmı {es eglises
dinantaises relevant siecle (1047/ 1064 du cComte de Namur. Voir l’acte dans

ROUSSEAU, Actes des comtes de Namur de la dremiere raCc«”, 946.] 196, Bruxelles,
1936, 88-89 (COMMISSION ROYALE. D HISTOIRE. RECUEIL DES CTES DES PRINCES

BELGES)
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230 ] acques
de la Porte Saint-AÄAndre sud, Jusqu ä la nalssance du jeu-dit
Devant-Bouvignes, ord

ans conteste, il fut habite tres tot, a1lnsı qu en tont £9] les
ecouvertes archeologiques mMals sSec5s5 orıgınes chretiennes estent
aussı obscures que«ec celles de Dinant.

Elles SONT assoclees d’ailleurs l’evangelisation de saınt Ma-
terne quı auraıt eleve premier oratoıre dedie Notre-Dame <)
maıs saıt quel PCU de credit est attrıbuable au. fondations de
l eveque de Tongres. C’est AaVeC le meme esprıt avertı qu ıl faut
accueillir les dires des chroniqueurs assurant qu un monastere
auraıt ete ans la proxıimiıte immediate de CcCe eglise, qu«c
saınt Perpete (T apres 625) auraıt etabili des religjieuses et qUEC CcCes

dernijeres auraıjent faijt place des chanoines vıyant SOUS l autorite
d’un prevot °)

De toutes Ces affırmations, deux seulement repondent des
faits historiquement contröles: la grande ancıennete de habitat de
Leffe et L’existence lieu dun chapiıtre de clercs.

C est ans le releve des droits du comte de Namur Dinant
NS siecle qu«c L’on trouve, cıtees DOUT la premiere fois, SUr les S1X

Eille termaıit Ia ville du cote de efte (Cart de Dinant, 1, 211) et exıstaıt
‚eja 237 (!bid., [, 136, ote 4) Plus tard, elle compliqua de deux tOUT.
detensives et d’un pont-levis (Ibid., 8 ZEI ote VI, 301, ote '1 309
et ID  JUS, Dinant et ses enUVtrons. Fragments historiques, Dinant, 1859, 159)
Un restie des mura ılles de porte subsiste ENCOTE pıgnon ‚ord de la alson
portant le n° E de la Saint-Pierre. Le OICCau quı Iui correspondait de
T’autre cote de la L'U}  ® ete demaolij 1936, lors de Ia construction du bloc de
alsons POUT gendarmes mnarıes. etaıt contıgu IN UT de clöture SU- de Athenee
royal

&ä Piece romaıne el cımetiere franc (ASAN X ViIIl, 1886, XAIV, 1900,
88- vestiges d’une ole antıque Tbid., XAXIV 97-98 : BEQUET,

Les on de Leffe et le cherau de Charlemagne, Ibid., V, 315-318
et baron LOE AHIR, Vestiges de vDOoLES antıques dans les rochers,
\1ans Annales de la socı:ete d’archeologie de Bruxelles, AAL, 1907, 60-375)

] Bormans I attribue deux patrons Notre-Dame et saınt Jean ’Evangeliste,
maıls OUus renseıgne Pas SUur (Cart. de Dinant, TD note

ISEN (Historia ecclesiae Leodiensis, Leodii 1696, 1i 1, xa 52, 21)
SOUvent emprunte ‚TE Jean d’Outremeuse quı transparalt dans SO!] Voir
PIODOS URTH, Etude critique Sur Jean d’Outremeuse, Memoires in-8° de
|’Academie royale de Belgique, cl des Lettres, 2e ser., ML, fasc 5E 1910, „
ote | Cronicque contenant l”’estat ancıen et moderne du PAays et conte de Namur
Dar aul CROONENDAEL, &d (Cte de Limminghe, Bruxelles, E 1878. 353;
SAUMERY, Les delices du A  Dals de Liege, HL, 1740 229

Ibid., 229 art de Dinant, B 32, note
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eglises revendiquees Dinant pPar le InNLe de Namur Albert I1
tro1s eglises sıtuees aubourg de Leffe ont le territoire, rattache
politiquement Dinant, n en relevaijt PaS spirituel. C 6tajent
l’eglise Saint-Hilaire, l eglise Saint-Georges et l ’eglise Sainte-Marie

Notre-Dame, faubourg de 1L efte
De SOUTICC sure, OUS tenOnNns, qu]ı Leffe IO qu en

H5S5Z le cCOMmte Henri "Aveugle (1139-1196) donna EeuxXxX de SCS

eglises AVOCC leurs dependances "abbaye de Florefte. (C’etaient
precısement Notre-Dame Leffe el L’eglise paroissiale Saıint-
Georges, gul relevait

qUu«€ confirmation de CcCes eglises fut accordee "abbaye de
Floreffe, le 26 decembre HS Dar l empereur d’Allemagne Frederic
Barberousse, le 27 avrıl 1155 pDPar le pPpapc Adrien et le | IMNars

1179 (n st Par SO  ; SUCCESSCU Alexandre 88! S
Les dispositions prıses 1152 Dar le CO de Namur touchant
dernieres proprietes de la YTıvVve droite constı:tuent certes une

INAaNceuUvVTe defensive contre les entreprises de ] eveque de Liege el

SONtT qu un episode de leur rivalite des XE el XII“ siecles
touchant l exercice des droits regaliens Dinant.

Or! l’acte de donation de 1152 precıise de facon formelle qu ıil
avaıt alors Lefte chapiıtre de chanoines. D’ou venaıt-ıl

AÄucun document NOUS l’apprend mMals 11 NOUS paraıt possible
d’en reporter l orıgıne une epoque voisıne volre contemporaine

de celle du chapıtre de l’eglise Notre-Dame Dinant, tant

l’analogie entre les euxX institutions est frappante, toutes PTrODOL-
tions gardees &videmment.

Dinant est ÜICUS ont Lefte est le viculus.
Dinant s’enorgueillit une eglise ded1ee Notre-Dame SsSer-

VICe une fraternite aya appartenu monastere royal |LLeffte
prevaut une eglise Notre-Dame desservie pDar chapıtre de

chanoines vıvyant SUTr fief imperial °)

ROUSSEAU, Actes, Z 88-89 ; BARBIER, Histoire de ’abbaye de
Floreffe, 2e 1892, 1, el I 34 ; G=} QUINAUX, Notice historique 8u

l’abbaye de Namur, 1884, HZ
JACQUES, Les farolsses de Dinant et de Leffe tude historique, dans

ASAN, ALV, 1949, AL « Unde noLum sıt omnibus... quod ecclesiam
sancte Marie, que Leffle vocatur, ıIn suburbio Dinantens1 sıtam, QUaMM de 1NAaNnu

regıs In teodum eneOQO... 1152, OUSSEAU, AÄActes des comites de Namur de la
premiere TaCC, 946-1196,



2372 Jacques
Dinant possede des eglises-auxiliaires cote el dependance

de SO eglise principale Leffte aussı les s]ıennes.
D)Dinant enfin tera de SO eglise Notre-Dame ul collegiale

AVEC juridiction archidiaconale ® et Leffe transftormera la sıienne
abbaye, siege d’un archidiacone.

De fait, meme emMDs qu ı] mettaıt fin 1152 | existence
de "ancıen chapıtre de chanoines cedant S65 biens et SON eglise
Notre-Dame Leffe "abbaye de Floreffe, le cComte de Namur
ıntımaıt Gerland > troisıeme prelat de maıson,
d’&tablir Leffe un  ' congregatıon cde s5Cc5S religieux SOUumıs la regle
de saınt Augustin *}

ans tarder l abbaye de Floreffe s acquitta de SO obligation:
elle depecha Leffe quelques-uns de SC  N religieux DOUT ftonder

prieure.
Quand la colonie de Floreffe arrıva-t-elle SUr les 1euUX
AÄucune ate precıse peut-etre assıgnee, neanmoıns elle

est xer entre le mars/24 Juin HSzZ ate de la donation du
chapitre de Leffe ‚ abbaye de Floreffe, el le 72 avrl 1155 ate

laquelle le PaPDl Adrien confirma cCe maıson le prieure
de Leffe *4

Se ondant la ate de la confirmation d’Adrien BOI'-
INans estime qu«C la nouvelle colonie religieuse vınt habiter | effte

probablement Vers H433 12) Quinaux;, contraıre, INarque un

preference DPOUT l’annee H52 basant SUr le exie suıvant
d’ailleurs reproduit Par l\.ll extraıt de la Chronique de
(( Reverendus Johannes abbas Floreffiensis ecclesiam Leffiensiem
pPpromoÄvUVIit In abbatiam UnnoO / 200, CUu annO 152 sub praepositis
SC Hrioribus ad Cu qu Anu vixissent religiosi istius Iaa

nasterı! praefecitque ericum 18)
Or, quelle est cCe Chronique de et UuUrtout qu«€e Vaut-

elle
Cest, oursuit-ıil, ((( petiıt et VIeUX registre, contenant la liste

complete des abb  es, de 1200 1813, ate de la mMort du dernier ).

C’est, autrement dit, le Livre brun que possede aujourd hui l’abbaye

< JACQUES, loc CTE et
10) Ibid.,
ll) BARBIER, Histoire de l’abbaye de Floreffe, L, el IL, C.-J QuiIi

NAUX, Notice historique sSsur l’abbaye de Leffe 110-114
12) art de Dinant, E 33 suıte de la ote de Ja Pase precedente.
18) C.-J QUINAUX, Cit:; 17 et | ote
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el quı contjent la Series abbatum monaster Lefhensis (fol
3E} SU1lVIe du Catalogus religiosorum Lefhensis fol -

est la plume d’un religieux du X V“ siecle quı pr1s
Ia precautıon d’intercaler SO NO ans les ephemerides de l’abbaye
fol 53 ont ı] etaıt le priıeur : Dieudonne Forlet 14)

Le prıeur Dieudonne Forlet (T 25 Janvıer 1729 de Hargnies,
ecrıvaıt oncCc 171 7! QUS l’abbatiat de Perpete Renson. Par ailleurs

relation ans la Series depasse Pas le 26 juullet 1719 OUS
date, 9 menti.onne le depart de "abbaye de Mer Ferdinand

de Berlo de Brus, eveque de Namur, quı avaıt consacre, del  e-
gatıon du prince-eveque de Liege, empeche profpter uas infirmi-
aies et foetorem calecis ) , la nouvelle abbatiale, le 23 juillet, sSeSs

quatre autels, le 2 9 et les tro1s de la Crypte, le 25 2) Or, Forlet etaıt
devenu CUuUre de Courriere le novembre aDı S Cela etant, el
consideran outre UE le de la Series est tout entier de la
meme ecrıture uniıforme, il faut deduire GquU«C c’est la de
Courriere qu ı]l dressa une traıte la liste des abb  es et celle des
religieux Jusqu aux envırons de 1720 moment-lä effet,
d ’autres maıns remplissent, ans le Catalogus, les blancs qu ı] avaıt
aisses ©>  te du NO des religieux NCOTE VIe

De quels documents ancıens disposait-il POUT travaijller a1lnsı
Positivement, QUS | ignorons, mMals Fisen, quı donna un  ® liste des
prelats de Lefte, QUSs garde le SOUVEeNITr qu ä ‚ abbaye meme, un:‘  ®

centaıne d’annees auparavant, n etait zuere assure de L’exac-
titude de la chronologie des prelatures. La liste qu ıl donne,
luj vıent, NOUS dit-il, de l abbe charge Deasire Gouverneur (4-12-
1636 28-2-1653 (( qut hunc catalogum a  na diligentia CONncIin-
natum ad misıit, repudiato illo, qui omı! fpictus eslT, el valde
temere collectus. In QUO lamen octo alıı l[abbates]| reperiuntur, hic
Omıissi, uod certo loco nO notuerint constıtur. Hic autem ıllos
habe, forte quis desit, et ut Su ordinı ortasse reddi DOS-
sınt  .. )) 17)

14) Die /a Junii vel cıircıter NNO scilicet 1717 hic Reverendus Dominus
Perpete 'enson, 1704-1743] nolens SCUu NnO:  i valens ascendere turrım campanarıam ,
CLO fr. Deodatus Forlet 1US prIiOr, quı aec scribo, nomıne et loco 1PSIUS ascendi:
et POosul prımum subscudem SC  i Jum clavum lignarium In turrı, gallice la fl  eche  -
(ÄARCHIVES L ABBAYE LEFFE, Livre brun, fol 5')

16) [bid., tol 6Y
16) [bid., tol 227
17) FISEN, Flores ecclesiae Leodiensis, Lille, 1647, 601-602



234 Jacques
Ainsi onc le document de base, lequel Quinaux s appuile

DOUTr xXxer l’arrivee des chanoıines de Floreffe Lefte est d’epoque
tardıve et les circonstances de A composıtıion n offirent pomnt toutes
les garantıes desirables d intormation DOUF ’ histoire des premieres
annees de Ll institution.

Disons enfin qu ä cote des listes d’abbäs dressees par Forlet
el Fisen, i} exıste quatre autres, mals qU«C la chronologie des
premiers abbatiats n en reste Das moOo1ns incertaıne. Ce sont celle
de Hugo 18) s’arretant 46° abb  e Perpete Kenson ; celle CPDPIO-
duite, d apres Fisen, ans la Gallia christiana mMaıls mM1se Jour
Jusqu ä l’abbe Perpete Renson celle de Ursmer Berliere “ et celle
enfin du Van W aefelghem 21)

%

J1en qu ıl QUS so1t pomlnt permi1s d’assıgner un ate exacte
l ’arriıvee Leffe de la colonie de Floreffe ==) NOUS SOININECS DOUL-

tant fonde declarer que les religjieux y etaıent dejä XeSs depuils
longtemps 1200, Car ce anngee-lä le frieure de Lefte du CON-

sentemen du chapitre general de Ll’Ordre, fut erıge Pal Jean d’Au-
velais (1 194-1202/1203) abbaye independante }

Le prıeur de Floreffe, Weric, devint le premier abbe 24) et

l eveque de Liege Hugues de Pierrepont temoıgna de sollicıtude
NVers "abbaye naıssante conferant SO prelat la dignite d ’ ar-
chidiacre z

18) GE HUuco, eit:. 30-34
Hl) Paris, 884 1876, col
20’) Monasticon belge, Bruges, E | 125-130
51’) Les abbes des monasteres belges de ’ Ordre de Premontre, 65-69 du

tırage part des Analecta Praemonstratensia, AIl, 1936, D] ‚- 105-130:;: AI
1937, 5.34

22) L argumentation precedente reproduit notre article SUr la question publie
dans Namurcum, XXIV 1949, H3

28) Le et la traduction francaise de la charte erection figurent dans
C.-] QUINAUX, C 7A9

i& Ibid., et BARBIER, Histoire de l’abbaye de Floreffe, I‚ 023
Les prelats de efle jouırent immediatement d’une grande consideration et adl-

bitrerent Samnls tarder d importants confilits. D l’abbi rend sentience
sujet de la Cave V1IN du chapitre de Dinant (Cart de Dinant, 1, 32-
1223, suJyet de Ja petite ıme de Ce ville (1bid., [, 37-38)
25’) SS Huco, Sacrı candıdi ordinis Praemongstratensis annales, Nancy,

1736, {L, col 1 35 ; LAMY, Les droits archidiaconaux des abbes de
dans Miscellanea historica Alberti De Meyer, Leuven-Brussel, 1946, I‘| /5:
108  a



Dabbaue de Leffe 235
“ x

Cette prerogatıve affranchit d&sormais la paro1sse de Leffe de
L autorite de L’archidiacre diocesain 26) et 4t un juridiction SDIr-
tuelle OU lı abb  e etaıt pratiquement le seul maiıtre 5

Par 1a s explique qu«c seule -abbaye figure ans les pouilles
liegeois 28), alors qu«c Nn y paralt pomnt Ia petite cırconscrıiption
roissiale, qu1ı vıt PIESqUE autonome OUS L ’ autorite de SsSo nrelat-
archidiacre. Celui-ci effet, tant qUu«cC cure-primitif de l’eglise
pDaroissiale Saint-Georges, designe luı-meme le religieux quı
sSsure le service 22} maıs rappelle AaU.  b fideles, tapt qu archı-

> Avant la liberalite de l eveque Hugues de Pierrepont, la dependance de
efte l’egard de l’administration episcopale etaıt eftective. On TtrOouUuve un  'g')

IEUVE ans ınteret porte l’&lection du premier abbe de effte Pal le doyen de
Liege, Gualter : c - est u} qu] dalivre effet le diplöme authentique de N OM1-
natıon (C.-L HUuco, E: col CEPE

37) partır du XMIS siecle, L archidiacre s’emancipa de l”’autorite episcopale et
revendiqua, inherents charge, des droits qu 1 n exercait auparavanı!
qu au 3ee)89! de l’eveque. On le vıt ensuıte conferer, independance de celui-c},
d’abord les benefices simples DUu1s PCU PEU les benefhces VE charge d’ämes.
est alors qu ıntervint TtioOUuUtL diocese de Cambrai 8508  %' distinction, dans
la collation de C6s benefices, entre L’institution collative el ]’institution autorisable.
La premilere, donnee Dar l’archidiacre, attriıbuait candidat le benefice et
avantages materijels. seconde, reservee )’eveque, donnait beneficiaire alınsı
designe le droit spirıtuel attache SQ benefice le POUVOIr SUur les mes,

Telles etaıent theoriquement et brievement les prerogatıves des archidiacres,
du X II©° XVI® siecle cfr LAENEN, Introduction } l”’histoire pHaroissiale du diocese
de Malines. Les institutions, Bruzxelles, 1924, 302-305), mMaıls faıt vıt
tenter de s arroger el notamment diocese de Liege les deux instıitutions
dans la collation des entieres el medianes, alors qu«€E les doyens faisajent
autant POUT les quartes-chapelles.

28) ( DE RIDDER, Notice sur la geographie ecclesiastique de la Belgique
avanıt l”’erection des NOUVCAUX o  O  @) seizıeme siecle, [Pouille du diocese de
Liege C] dans AH ILL, 1866, 405 et PAQUAY, Les revLENUSs des colle-
gıales et abbayes liegeoises SOUSsS l“ ancien regime, dans ALVI 1932, 103

Les pouiill&es nNnamuro1s de 1639, du milieu du siecle, de la fın du siecle
du COMmM.  NCcement du VIITI® siecle n en tont meme  A, dQucune ention.
*° L’abbi  e de effe conformait-il, la matıere, droit coutumıiıer ‚01  S

SCS confreres de plus pulssantes abbayes, contera-t-i] les deux instıtutions
(cfr la double institution accordee C] 557 par L’abbi du Parc, Louis Va den
Berghe, uıjllaume de Rijckel POUF la CUIre de Winghe-Saint-Georges, LAENEN,

C: 306-307) basant SUTr le privilege accorde ’ Ordre de Premontre,
1310, Par le Pape Cle&ment al dont certaıns prelats norbertins userent durant

tOout L’ancien regıime (Ibid., 307) Nous connaı1ıssons cte d’institution
autorisable donnee Par l’eveque de Liege religieux desservant Saint-Georges.



236 Jacques
diacre, les prescriptions synodales, porte des interdictions et punıit
des delinquants, s informe de ]  SM  etat materie]l de l’&eglise et de l’ad-
miınıstration des mambours, s enquiert de Ia conduite du clerc
desservant el de la sıtuatıon spirituelle des fideles alsant la V1S1-
tatıon periodique de l’eglise paroissiale ; bref 11 agıt doublure

sınon independance de ] eveque 22)
Malgre des gUuEIMTECS et des pillages, des epidemies el des IeCVECIS,

les degäts Causes Dar Ia .TUC subite de la Meuse le aout
1460 22 el ‘ incendie de SsSo eglise | 466 8)Y - abbaye, qu1] bene-
ficia de m de la liberalite des fideles, developpa
doucement COUFTIS des siecles. Eille n abrita pourtant JjJamaıs
qu une communaute PeCU nombreuse : Ltout plus un quınzaıne de
religieux, NO COMPrIs CEUX que«e leurs fonctions pastorales rete-
naıent oın de - abbaye 30  —

=e) C.-J] QUINAUX, CLE
LBS lignes qu] precedent SONT la reproduction, peıne remanıee, du cha-

pıtre La aroisse de publie dans notire etude Les fPparolsses de Dinant
et de Etude historique, dans SAN, 1949, >2 116-1271

] C.-J] QQUINAUX, cıt., 34-4] et 161-162
32) Le INars 1466, le magıstrat de Dınant, p  nt les dangers qu/allait

CoUurır la ville, avaıt sollicite du bailli de Namur N sauvegarde POUTF 1’h'  öpi  tal
Saint-Jean-Baptiste el C l’eglise el monastere Nostre Dame de Leffe per-
sonnes, Malsons, bestalles et biens quelxconques ‚} ulx apfpartenans s art de
Dinant, VII, 359-360

L/’eglise Notre-Dame de Leffe, telle qu’elle avaıt ete reconstru:te apres le 54C,
subsistaiıt CNCOTE, mals fort delabree (Voir DESTREE, Semelle de noutre sculptee
de l’abbaye de Leffe (Dinant), dans Namurcum, LL 1926, D 37-40 durant
l’abbatiat de Perpete Renson (1704-1,743) Cet abbe bätisseur la remplaca
nouvel edifice, dont P OSa Ia premiere plerre, le avrıl 1714, el qu] fut acheve

maı 719 (C.-J QQUINAUX, CH:. 63) Cette nouvelle abbatiale, decrite Par
Saumery (oß- cıt., 230-231), manquaıt nı d’allure nı de erıtes cfr
SCHAEYES, Histoire de l architecture Belgique, Bruxelles, 1849, 207)
4l n en subsiste malheureusement plus que quelques rTesStes mutiles, temo1ns mMmuets
d’une splendeur qu aneantit la Revolution francaise.

En effet, apres les depredations et le pillage des armees republicaines (Voir
REJALOT, Les argenterıes des abbayes de Florennes de Leffe confisquees

]793, dans Namurcum, XIV, 1937, 56-58) les biens l’abbaye furent
IN18s venite, Pal lots et vacatıons SUCCESS1VES, application du decret du
195 fructidor *u (Ter septembre 1796 portant suppression des congregations et
ordres religieux. Le lot constitue de l ’eglise, de la sacriıstie, de l’abbaye el des
jardıns, mM1s au encheres le messidor (27 Juın 1797), echut, POUFr livres,
le messidor (7 Juillet) OD Antoine Gerard, domiuicilie Couvin, alias L’abbe
Frederic, le dernier pre.  Jat d’ancien regıme,

LAMY, PTOPOS un catalogue. Glanes historiques SUur l’abbaye de
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Dans unNne lettre adressee, le decembre 1719, (DA l abbe Hugo
d’Etival (T aout Darl L’abbe de Leffe, Perpete Renson, celui-
C1 specıfıe, manıere, ‚etendue de sScs droits l Epoque: ()utre
la C.UTL: de St George unlıle la .1 055€6 abbatial, ecrit-il, QOUS VO

CUTreSs pastorats unıs l'abbaye, auxquels NOUS NOomMMmMONS des
religieux de notre abbaye, SCaVOIr la CUuIe de St Medard fau-
bourg de Dinant, la ‚Ure de Drehance, la CUur de Sorinne, de S
OgNe, d’Awagne, de Dorinnes, de Crupet, de Jassogne, de Corierre,
de St Martin Waha et de art Faigne )} 34  —

En faıt L’abbä de Leffe Joulssaıt, depuis le 188 siecle, d’un
droit de collation, partiel ans deux paro1lsses : Bouvignes et Dave,
maıs d’un droit total ans treıze autres, que«e sec5 religieux desser-
valent. C' etaijent : Awagne, Courriere, Crupet, Dorinne, Drehance,
Jassogne, Leffe-Saint-Georges, Lignieres, Lisogne, Saint-Medard
Dinant, Sart-en-Fagne, Sorinnes, pres de Dinant, et Waha-Saint-
Martin.

N X

On trouvera, ans les sulvantes, unNne Courte notice
chacune de Ces quıinze paro1sses. Nous reserverons la premiere
place celle de la parolsse de Leffe-Saint-Georges, raıson du
caractere specıal tiıre de SO appartenance l archidiacone de
l’abbaye elle-meme. LCS notices cConsacrees A4AU X autres paro1sses SUl-
vront ans V’ordre alphabetique.

Leffe-Saint-Georges.

L, eglise Saint-Georges fut l eglise paroissiale du aubourg de
Leffe, autrefois aujourd hul. Elle est mentionnee
telle qu en 1179 maıs l est Das douteux qu elle | &tajıt dejä
XI“ siecle quand elle figure, auxX ©>  tes de l’eglise Notre-Dame et
de l’&eglise Saint-Hıilaire, parmı les eglises dinantaises toujours au.

maıns du COmte de Namur.
On auraıt vraıment mauvaıse gräce refuser le tıtre curial

Leffe, T ongerloo, 1949] 2273 (tirage part des Analecta Praemonstratensia,
AAXIV, 1948, 157131 et XXV, |949, 1-21,, 71-191)

84) BERLIERE, Notes s3Sur les manuscriıts de l’abbe Hugo d’Etival conserves
‚a Nancy, dans e serle, VÜUMN, 1898, D 153

BARBIER, E, IL,
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l ’eglise Saint-Georges, invarıablement mentionnee dans la suıte
l’eglise paroissiale de Lefte relevant de "archidiacone de

"abbaye, et ‚Ta l attrıbuer "obscure eglise aint-Hilaire, ont
iıgnore Jusqau ä l emplacement 2}

Au demeurant, l’antique eglise Saint-Georges fut qu une
oute petite chapelle E A voisıne de L’eglise Notre-Dame. En 1230,

Ia remplaca Dar edifice Ul  'g nef eleva SUL l emplacement
de l’eglise actuelle el celle-ci n atteignit SO developpement Al

chitectural present qu apres ] agrandissement du choceur 1670 et
la construction, |1696, d’un portaıl interieur SuppoOortant le jub  e °)

Quant ressort spirituel de ce eglise, i} comportaıt, utre
les habitations voısınes de l’abbaye, celles construıtes ans la valläe
des Fonds de Lefftfe et les maısons elevees du cote de Dinant, SUur

le terraın dec  a des fosses et de la Porte Saint-Ändre 3 Du
cote Oppose, l comprenaıt le jeu-dit Devant-Bouvignes aınsı

Un cie de 1230 fait allusion (Cart de Dinant, 1, E oftfe Z) La date
de disparition OUuS est inconnue.

[bid., L, Z note
est SUur terraın, CENCOTE 1en visible dans des plans des XVIE el

siecles, que s’etaijent etablis :
19 avan 1232 (cfr ci-dessus, 228, ofte l $ les Freres-Mineurs quı sont Oors

des murailles el fermeture dudit fauxbourgh de la Basse-Viılle (Cart de Dinant,
Y 362 cte de Juim 1665) ;

avant 1242, les Beguines du Petit Höpital des Beguines fonde Ia rul

de Leffle DAar AÄnne Bessell C dessous des Freires eneurs )) En Cet hospice POUT
vieilles femmes relevaiıt de la paroi1sse Saint-Georges, bien qu 1 abrität un  ®

chapelle dediee saınt Jean |’Evangeliste et desservie Da (Ibid., [,
j92 224 H, 64, 158)

I8 comptait sept alsons 602 (Ibid., E 230- Oote Vers epoque
les Dinantais reunırent CONTire les Bouvignois volumineux dossier (ALN, Com-
TINUNe de Dinant, n? 30) tendant DIOUVEI que les terraıns de Devant-Bouvignes
appartenalent Dinant justıce. Les contestations s assoupirent SoOus le regne
de L’archiduc Albert el pendant l’&piscopat du prince-eveque Eirnest de Bavie&re,
electeur de Cologne: des bornes furent plantees, le 23 out 607 (Cart de Dinan(,

329, ote | BCRH, |re Ser., H, 76) et le terrıtoire de Devant-
Bouvignes fut detache@ de celu} de Dinant et rattache administrativement (voir le

des pleces essentielles de rTansactıon dans art de Bouvignes, {L,
82-87 ; Cart. de Dinant, E 116-125; 111, 289-290 318-319:;
325-329 el C.-J] QUINAUX, cıt., 224) la COMMMUNEe de Dinant, le octobre

1607 (voir l ’acte d’annexion ans \art de Bouvignes, I1, 94-96)
Pour le spirituel, ils continuerent neanmoins dependre de la paroljsse Saint-

Georges de effte (C.-J] QUINAUX, cıt.; 8, &. | Pourtant VE siecle
finissant les quelques immeubles (de construction recente sSans doute) 8SONT attribues

la paro1sse de Bouvignes Pa la carte de cabinet de Ferraris.
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qUC l agglomeration de Loyers } el les fermes du Buc S et de
Viet °) Mais Ia paroısse Saint-Georges SC limitait pas seulement

Ces lieux ormant bloc d’un seul tenant de l eglise,
elle s etendaıit NCOIC chose extremement curl]euse petit
terrıtoire distant d’au moılns euxX lieues de 1  eg  2  lise de Leffte le
Ban du Mont et le Chäteau- 1 hierry S}

L, existence CcCe5 lieux des droits spirituels de L abbe de
|LLeffe ont i} 110 US est impossible d ’etablir l ’origine const:tue

fait d’autant plus etrange qUC juridiction ormaıt 1888{  D enclave

* L’abbaye de effe possedait un terme depuis le 10 f&vrier 1546 Au
VINS siecle, le CUre de Saint-Georges, invıte certifier l’authenticite d’un denom-
brement de Cel ferme RCHIVES L ABBAYE EFFE, liasse Loyers), le sıgna :

Francois Dethise, CcCure de Saint-Georges et Loyers. Pareillement ı | hit sulvre
l’authentication du denombrement de la ferme du Buc (7bid.) de la mention :

Francois Dethise, ure de Saint-George et du Buc
Le hameau du Buc, de n OS jours, s’@tale partıe SUÜ  — le terrıtoire de la

COININLUNE de Lisogne el POUT le reste SUT celu} de la ville de Dinant.
L€S termes de 1et (commune de Dinant) appartenaljent l’abbaye C:

QUINAUX, Cit,;, 29) et lors de l ’entree des armees francalses de Ja Revolution,
les religleux chercherent asıle apres le pillage de leur COUvent (Ibid., 83)

°) (  A  etarent autrefois deux petites se]gneurles de L’actuelle COMMUNES de Fal
mignoul|l

Chäteau- I hierry doit vraisemblablement SO  »3 NO: fait qU«C ] hierry etaıt
le 1MOII reserve au aines la amıille ClCS selgneurs de Faing, grands feudataires
des cCOomties de Namur, qu] furent, jusqu au 111° siecle, les aVvOuUes dr€S abbayes
d’Hastiere et de Waunlsort LAHAYE, Etude sSur l’abbaye de W aulsort, Liege,
1890, DE et ( ROLAND, Les seigneurs et comtes de Rochefort, dans
ASAN, 1893, 360, Ote | I.’un d’eux, ] hierry de Faing, habitait 1203
le chäteau juche SUur des escarpemen(tTs rocheux bordure de Ia rıve droite
de la Meuse PTESQUE tace de W aulsort (C ROLAND, Les pagı de Lomme
et de ‘Cofldroz et leurs subdivisions. Etude de geographie historique, dans SAN,
XAXIV, 1920, P et B [EQUET| Chäteau-Thiery (sic) dans ASAN,

253-279).
Ce chäteau etaıt le centre d’une se1gneurlıe enue hef de la prevote de

Poilvache et comprenalıt, jer tevrier 1754, la haute, INOYENNEC et basse Justice,
NC droit, entre autres, C de NOININET u I COUT exercant juridiction dans la
erre neutre de Chäteau-1 hiery et ans SSS dependances: les vouer1es de Blaimont,
Hastiere-Notre-Dame, Falmignoulle, AÄAnseremme et Ban du Mont A  &  &s  —A L LAHAYE,
Le livre des ı1678 de la prevöte de Poilvache, Namur, 1895, D] 80-'

Quant la terre du Ban du Maont (C la erre de Falemignoulle qu on appelle
le Ban de Mon E1  1  ©& etaıt uUussı NC petite se1gneurle relevee chäteau de
Poilvache (7bid., 66- Voir dans HARSIN, Etudes Ssur ’ histoire econo-
mıque de la farincipaute de Li  ege particulierement siecle, dans BIAL
LE 1928, et sulvantes, un:  %' carte des bans et des chemins litigieux, 100)
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milieu de biens K} de Paro1lSses appartenant euxX autres
abbayes celle de Saint Hubert et celle de Waulsort

En effet abb de Saint Hubert independamment aAaNs doute
de biens fonciers JOoU1Ssaıt notamment de Ia Trosse et de la
D: iIme de Falmignoul ei ans ONNalsse l’origine,
du droit de presentatıon la CFE 10) disposait plus
des rerogatıves de priviıleges Lres ANC1eENS et beaucoup
plus larges NCOTE village Änseremme ‚e188! lu1 avaıt ete donne
AVEC les fiefs de W owonium 12) et d’Arduanium 817 Dar
l’&veque de Liege Walcaud 14) Par ailleurs le prelat de W aulsort
eial le ecimateur du district paroissial de Falmagne el le collateur
de SO eglise

Or, le Cure de Saint-Georges Prouvaıt insurmontables
difficultäs remplir les devoirs de charge ans C655 ecarts Cr
malaıse, est au X desservants de CeSsS trois Paro01sses relativement

Falmignoul Falmagne et Änseremme, aue Labb  e  2 de
Lefftfe At appel LOUF LOUTFr, sıecle DOUT Aassurer le SCTVICE
spirıtuel Chäteau- I’hierry el Ban du Mont remplacement
de SO CUre defaillant z

Mais l immanence de | eloignement el la precarıte des SUDP-
pleances deciderent l’abbe de Leffe cel ecart ParO1Ss-
s1al qul 1u1 valajıt plus de SOUCIS qUuU«€E de T1EVECNUS 17) et chercher
le rattachement la CUTre Ia lus proche

Toutefois, malgre accord intervenu le Z novembre 1685
entre Cyprien Marächal abb de Saint Hubert (16 decembre 1662

BRASSINNE, Analecta leodiensia dans BSAHDL X VI 190  J 150 156
180 182 s ROLAND tude historique Sur le village et le doyenne de Graide,
dans ASAN XVII 188 157 et ROLAND Les Pagi loc cıt 1 24

11) REIFFENBERG Monuments pour ServVbır D histoire des PrOoOvINCES de Namur,
de Hainaut eit de Luxembourg, Bruxelles, V 848 57 KURTH Chartes
de l’abbaye de aint-Hubert Ardenne Bruxelles 1903 235 BRASSINNE
Analecta leodiensia, loc cıt 175 176

12) Ferme de Waux Haut
18) Chäteau et ferme TMiordenne
14') URTH, cıt [, el ROLAND Meuse de Revin ‚a

Andenne, dans ASAN BEK 1910
]5) AHEB, 1873, 489
lfl) Voir histoire de C es remplacements, partır de 1680, dans QUINAUX,
Cit., 59-9
11) percevalt la grosse et la ıme (J] BRASSINNE, Analecta leodiensia,loc cıt., | ei 182)
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19 evrier 1686), el Pierre Lefebvre, prelat de Leffe (4 octobre
1672 T 20 Janvıer 1704 POUI reunır Ce5s5 lieux la paro1sse de
Falmignoul 18)‚ le doyen de Graide Jacques Piret termiınaıt, le —

tobre FZEE la visıtatıon de l’eglise de Falmignoul Cecs termes:
unt ın dicta Harochta OUVe familiae, sed mıxtae sunt C SCHMX-

decim altıis familtis subditis ecclesiae Sanctı Georgii < ıIn suburbio
Dionantensi abbatiam Leffiae sıtae, QqQUadC distant Hraefata
ecclesia Sanctı Georgti duabus leucis, et NeTINO0 istarum oVvbIUmM
habet Subduntur ıstae 16 familiae praedicto Ban du Mont In tem-

noralibus, nNnec datur ÜDIX ad illas, praesertim exundantibus
fluviis, ideoque dictus Pastor Sanctıi Georgil, vel e)us Leffiae Abbas,
convenire deberet C: Pastore de Falmignoul ut dicetarum OoVvbIUM
ura  9 mediante stipendio, sıbi assumereft. Ita mihi expediens DIisum
est, dicam absolute necessarıum DrO anımarum sSec oVvbIUM 1InNe
Pastore errantıum salute.

L_e | Juin /2Z6. SO SUCCESSECUT le doyen Pontian Ämaury,
aısant les memes constatatıons, ajoutaıt SO LOUr Optandum ANEC

essel, 1MO necessarıum, ut dictarum sexdecim familiarum Ur«dqa dicto
Parocho de Falmignoulle, mediante stipendio, ommuıtteretur SC

1f9S1US atronatur (lisez pastoratul )) uniretur.
Le rattachement tant souhaite intervint-il ? [a visıtatıon de

L’eglise de Falmignoul, taıte, le Juuin 1732, Par le meme doyen Pon-

18) C (QUINAUX, CLE
19) La liste des paro1ssıens dressee par cure (ecrıture de ]a fin du XVI siecle)

annotee Par autre, dont indiquons les annotatıon: caracteres italiques,
est MO1NS abondante.

C Mesnages Au Ban du Mont Falmignioule
Herbaux
Piere Bertrand. Gense Madame d’Eclaye.
Gerard Bertrand.
L’alfer Hans
Gille Servaıis.
Hacquin du Chasteau iry Cense
Marie Coursy.
La feme du Grand Francois.

la maılıson Chabot mMaıs Nn y reside. Cense.
La charge du cure de Falmignoulle est qu«C sept huit familles outtes

ensemble et la orte de malson sont U: les familles du Ban du
Mont la reservbe du Chateau hiry quı! est distant d’un demy d’heure
(ARCHIVES L ABBAYE EFFE liasse Ban du Mont, Sanls date)
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tıan Ämaury, faıt plus UCUuNe allusion All. brebis rrantes du
Ban du Mont 20)

Au demeurant ei que] qu aılt O  \ le SOTL de Ces quelques paro1s-
s1ens, la parolsse Saint-Georges, de la ondation de "abbaye de
Leffe la Reävolution francaise, releva d’aucun doyenne de
chretiente du diocese de Liege aV O€ ‚abbaye elle constı:tuaıt
eın de diocese "archidiacone de l eglise paroissiale Saint-
Georges.

La Rävolution francaise supprıima ‚abbaye, dispersa les reli-
QZ1EeUX Lan - el nationalisa leurs biens. Le ventöse

(26 eEvrier 1798 ’ administration municipale de Dinant COIl-

clut marche AVEC le cıtoyen Hamard quı s obligeait enlever
la Cro1x de | eglise aint-Georges, moyennant cent francs, SOUS le
cautiıonnement du cıtoyen Salpeteur.

OTrS du concordat de 1802 les COINmMmM  es de Dinant (ville el
faubourgs) el d AÄnseremme formerent le ressort de l’&glise paro1s-
siale de Dinant groupant dix-sept succursales >

En 1858 L eglise Saint-Georges retirouva un  0' partıe de PTr1S-
tine grandeur : elle devint un  D succursale de ] eglise paroissiale de
Dinant. Eille eut aussı SO premier presbytere, Cal, OUS “ancien
regıme, les religieux desservant la HLO habitaient ‚ abbaye “}

Awagne 3

existait, döes 824 un:  g eglise, QOUS "invocation de saınt
Quentin, de NOSs Jours. Le 3() IMars de ce annee, ‚ abbaye
de Stavelot recueıillait eftet du pretre Oduin les biens el les
droits qU«€ celu:-ci possedaıit ans la ocalite et SUur l’&eglise : In Pago
Condrustinse In villa qQU«C dicitur avanıa S arı IN  ® dominicato

BRA55;INNE, Analecta leodiensia, loc cit., 182, 186
S JACQUES, Les HAaroIsses de Dinant et de Etude historique, loc

127 _ 135
22) C.-J] QUINAUX, Cit.; BL: On TOUvera un 1ıste des cures

(1613-1799), [bid., 249-250 ; LAMY, Propos d’un catalogue..., loc cıt.,
43-46
5 Dependance de la COMMMUUNE de Lisogne, provınce de Namur, canıton de

Dinant.
ROLAND, T oponymie namurolse, dans ASA: UL, 1899, 5E

519 et VINCENT, Les OTNS de lieux de la Belgique, Bruxelles, 927 SS 85 101
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ubiı CLO desuper COTINTINUANCGTEC UISUS sSu. CUu. Oomnı castıno el edifitio
ibidem edificato ; et ONO ad ecclesiam Insam InNansos ingenuiles
duos, serviles uos ab 1f3SO anso dominicato aspıtientes, CUu

ter1ıs aratorıts camfls, faratıs, sılvis, DASCUS CUu watrıscam1s et
PETULS legitimis, ur CUu portione INe  ® de ılla basılica qU«C est ıIn
1NSa villa edificata In honore sanctı Quintini 3} Le septembre 825,
Martin et Gammon, CVEUX du pretre Oduin, cederent aussı Ia
meme abbaye les tro1s INanlses au ıls possedaijent In villa auanıa °)
Le village d’ Awagne figure, | 1 30-1] 131 Y QOUS la ftorme estropıee
Wonoum, ans le denombrement des biens de l avouerie de Stavelot-
NMlalmedy et OUuSs la forme Awonge ans le releve des redevances
payees L’abb  e >)

Malgre tOus Ces tıtres d’anciennete, ce vieille Darolsse d’un
antıque village 2 fut jamaıs qu une quarte-chapelle 5}

L_e prelat de |Lefte obtint le atronage tres tot et aAaNls doute
mMmeme ] epoque de la fondation de "abbaye. Au W“ sıccle
1064), le comte de Namur Albert etaıt | avoue de -abbaye de

5) HALKIN et ROLAND, Recueil des chartes de l’abbaye de Stavelot-
Malmedy, Bruxelles, \I‚ 1909, 70-71 (Publications iın-40 de la Commission royale
d’histoire)

- Ibid., 72435
Ibid., 304 et 308

e Des C marchets furent touilles SUur les Comognes 190  \n ASAN, XXX
178) et la Oo1€e romaıne de VEntre-Sambre-et-Meuse Huy, V1ıa Dınant, Ou el}

enjambait la Meuse, passait EeNntire Lisogne et Awagne (!bid., V, r
et 44) En 1951, l’abbe Servaıis, Cure d’Awagne, fouj Ha un: tombe

qQqU«C 1’on peut dater de VEeEIS le milieu du 11° siecle (F COURTOY, La tombe romaıne
d’Awagne (Lisogne), ans Namurcum, AV.: 1953, 17-21

RCHIVES L EVECHE, JEGE, Archidiaconalia, | Jura: (anc. 195),
tol 267 REUSENS], Pouille du diocese de Namur du milieu du siecle,
dans AHEB XAIAX, 1901, 436;; ID., Deux pouilles du diocese de Namur, Ibid.,
X‚ 1875, 455 et 472; ÄRCHIVES L EVECHE, NAMUR, n0 Repertoir general,
fol 707 GAELIOT: Histoire... de Namur, Liege-Bruzxelles, IL, 1788, I Les
autres pouilles n’indiquent pas le rang (D.-D BROUWERS, Les « aides » dans le
comte de Namur XVe siecle, Namur, 1929, 169 Auvaigne est range
abusivement SOUS le concıle de Florennes et Y waingne (p 166) SOUS le concile de
Ciney, designe bien Yvoy-Maillen) ; PAQUAY, plus ancıen nouille du diocese
de Liege 1497), JT ongres, 1908, 138; C DE RIDDER, [Pouille du diocese de
B7  ege de 1558], loc cıt.,; ILL, 1866, 179 Cir nOotre T oponymie de Ia fprovınce

Namur d’apres les pouilles liegeois de 1497, 1553 et 1558, dans Bulletin de la
commıiıssıon royale de toponymıe et dialectologie, 1949, 48)
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Stavelot AÄwagne, Dinant et Leignon est possible aque

so1t Dar Lentremise des COMmMtLes de Namur el l exercice de leur
avouerle qUu«e€ certaıns biens de Saint-Remacle passerent DOUVOIF
d’institutions namuro1ses fort estimees euxX et SOUVENT gratifiees
de leurs ons En LOUL Cas, 11 est PaS douteux qU«C ]  err  R  lise d’Awagne
fut confirmee Labbaye de Floreffe, le 1/ decembre Z4Z: Dar le
PaDe Innocent 88| Toutefois U:  ® partıe de ime de la localıte
relevajt I1COTrTe du prince-abbe de Stavelot X V“ siecle 10) Mais,
Il siecle. elle etaıt pDossedee fıef le chevalier Handruer

qul, 1234 la ceda, mOyennant un  0') de cıinquante livres
Parisis, -abbaye de Leffe SS L autre partıe de la ImMe el le
droit de patronage de ] eglise d Awagne, apres avoIır appartenu
fıef au freres Libert et Simon d Yves, avalıent dejä O  D cedäas Dar
l eveque de Liege, Hugues de Pierrepont, l ’eglise d’Oignies.
Cette derniere r CNONCAa faveur de l’abbaye de Leffe, quı

confirmation, 1231 de l eveque de Liege Jean d’Eppes 12)
Tour LOUTr collateurs de la E desservie Dar de leurs

freres E decimateurs et seıigneurs fonciers du lieu 14), proprietaires
terriıens et admıinıiıstrateurs zeles d’un patrımoıne considerable

S C6 ROLAND, Les pagı loc Cit., 204 BAIX Etude Sur l’abbaye
et principaute de Stavelot-Malmedy. Premiere partıe L’abbaye royale et benedic-
tıne (Des oriıgines (D ’ avenement de Poppon, J027 dans La terre wallonne,
1924, 72:73; ROUSSEAU, Äctes des cComites de Namaur de la Pre-
miıere raCcCe, 946-11906, O91 : YERNAUX, Les premiers siecles de l’abbaye de Sta-
velot-Malmedy (648 dans BSAHDL AIX, 1910, 343.344

BARBIER, Histoire de l’abbaye de Floreffe, 63
10) HALKIN el ROLAND, Recueil des chartes de l’abbaye de Stavelot-

Malmedy, {1, Vaoir le d’un relief faıt pPar V’abbe Jean de Gerin
1437 T devant l’abbe-prince de Stavelot Henri de Merode, le Juın 1443,
dans C.-J QUINAUX, CLE 60-161

11) Ibid.,
12) AÄcte Ibid., 129
18) H LAMY, PrOPOS d’un catalogue... 49-5. ]
14) La seıgneurije foncjere tut acquıse le 1/ avrıl 1301, de Wauthier d’Assche,

Par L ’abbe aleran Acte ans S UINAUX, cıt., 3231113
Voir uUusSsSs1 le eX e de la reponse fournie le f&vrier 457 (Zbid., 212-213) PaTr
L’abb  e Perpete (ıuıjssart 1748 1758 la demande de justification des droits de
proprijete tormulede le 19 f&vrier P eTt renouvelee le septembre (Ibid.,
pPar l’administration de Marie-Therese et nfin la declaration du meme prelat, le

vrı P  N (Zöid., 213-214), etablie suıte de L’&dit du 15 septembre 753
15) Sur le sort, apres la Revolution francaise, de la grande d’Awagne

et de quelques Aa U}  es biens, VOlr particulier : DETRY-HENRICOT, Notice bio-
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les prelats de Leffe finirent, X VINI- siecle, Da faire Adihfer
Awagne prieure-refuge 16) qu ıls employerent la Reävolution
francaise.

Au temporel, Awagne, quı comptaıt tro1s teux 469 **),
appartenaıt la maırıe de Houx de la prevote de oilvache et

le seigneur de Spontin tenaıt u. hef de euxX terres et de euxX
jardıns z<

Au spirituel, la localite releva d’abord du doyenne de Ciney,
du diocese de Liege Apres | erection des O  <O  DD
XVI“ siecle et Jusqu au concordat de 1802, elle ressortit doyenne
d’Assesse du diocese de Namur. Le concordat napoleonien enfin
reunıt les localites d’Awagne, Ihynes et Lisogne district
roissjal : celui de la succursale de Lisogne dependant de l’eglise
paroissiale de Dinant, canton du meme 910)] l

Bouvıgnes 2}

Cette petite cıte 1INOSanNne erıgee COININUNC 1213 fut
autrefois le sıiege une maırıe (comprenant la ville et Sa banlieue S}
le centre d’un bailliage etendu z et l eponyme d’un doyenne de

graphique Su. Dom Charles Legrand ancıen religieux de l’abbaye de Leffe Miettes
historiques, n SB Bruges, Houdmont-Carbonez, 1907, br grand in-8°, 15

lß) Acte du l juillet 1720 dans BARBIER, L’abbaye de Leffe fonde
Hrieure D Awagne, ans AHEB, AAXIAX, 1901, 382-384

11’) BROUWERS, Les terriers du comte de Namur, 607-16172, Namur,
19391 213

18) LAHAYE, Les fiefs de la prevoöte de Poilvache, N 287-301, 370,
406-407, 475

1\9) Arrete du 15 messi X 14 juillet 1803 | Recueil des arretes el CIrCu-
laires de la prefecture du departement de Sambre-et-Meuse, Namur, . {L,

Province de Namur, cCanton de Dinant.
Texte de la charte du 15 out 213 dans art de Bouvignes, E |

7 Ibid., 1 62, note Philippe ANNEXaA ce“e de Bouvignes les malres
d’Anh  ee  L et de Houx Cette annexıon tut confirmee le 10 novembre 601 Par
sentence des Archiducs (7bid., IL,

Voir un delimitation approxıimatıve cles maırıes du comte de Namur d’apres
1 evaluation faite DarI or-dr IS de Philippe le Bel 294 dans la carte /200.0008
Comte de Namur siecle dressege Par E BROUWERS dans Cens el rentes
du COM de Namur siecle, Namur, E 9a10

Les baillis de Bouvignes apparaıssent des le milieu du siecle (D.-D
BROUWERS, Ibid., \I. C RADIGUES, Les seigneuries el ferres
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Vvaste ressort 2) Mais 1en qu en Ouftre aıt decouvert WKIxX®
siecle Bouyet 18881  D serıe de tombes merovınglennes, provenant
une peuplade dejä touchee Dal le christianısme el, de-c] de-lä,
quelques autres antıquites ‘ i ] est manıteste UU«EC Bouvignes n eut
UCUuNe ıimportance speciale avant la seconde moıiıtıe du II® siecle
Ce fut plus Jusqu alors qu une petite bourgade ans histoire

bord de la Meuse 2}
la fin du <In siecle, POUTF de S raısons politiques el econOo-

m1ques, elle sortit LOuUt COUPD de l'ombre 10) et NOUS TOUVONS ans
le Tang meme de SO eglise temoıgnage authentiqgue de SsSo

tardıf, Car ]l ’eglise de Bouvıgnes dediee saınt Lambert 11) fut
Jamaıs qu une quarte-chapelle 12)

tenduefeodales du comte de Namur, dans ASAN, AA 1895, H- Sur
du bailliage de Bouvignes, ctr art de Bouvignes, 62, ote 2’ ( A ROLAND,
Notice historique SUur le village de Lesve, ans ASAN, 1889, 41, otfe 2;
D= BROUWERS, Cens et renftes..., 1, C:

Un seul pouille, celui du milieu du siecle, substitue: Doyenne de
Biesme l’appellation courante Doyenne de Bouvignes AH XAIX, 1901,

439-444) Rappelons touteftois qu ’ anciennement le sıege des doyennes n etaıt  R
pasSs fixe

Plaque-boucle de ceinturon representant sujet chretien [Daniel dans la
tosse au lions]. Epoque merovingıenne, dans ASAN, XXIV, 1900, 80-83

M Edaille romaıne, dans ASA VIITL, 230 Joseph DESTREE,
Lustre defenses de trouvVve dans la Meuse, D Bouvignes, Ibid.,
1889, | 7-24©% er et du meme :  E, Encore mol ea ProPpPOS du Iustre dents
de trouve dans la Meuse devant Bouvigne (sic) [bid., XIX 1891, 21-28

Voir auss]ı: Parallelipipede grave sur S1X faces |commencement du XVI
sıecle], Ibid., XAXVI 1905, 272-274

9 Vaoir la refutation la fausse iıdentification de Bouvignes de la vılla
Boviniacum (885, 136 et 1146 dans F [rancois] C[AJOT], villa Boviniacum,
Ibid., XIV, 1877, 83.02

S lle eut dans la sute atelier monetaıre, qu] frappa quelques pleces P OUT
le comte Guillaume Jer (1337-1391). Cfr F AJOT, Essai de numısmaltıque a17nu-

rolse, Ibid., V, 863-1864, et ENRI, L’atelier monetaire de Bouvignes,
Ibid., AVII 18806,

10) art de Bouvignes, E D XWILI-XXVI el ROUSSEAU, Actes des comites
de Namur de la premiere raCCe, 946-11906, MXXI-LXXAXII

11) LD.-D BROUWERS, Les « aıdes » dans le comte de Namur XVe siecle,
ID.;, Les aides eft subsides dans le comte de Namur XVIe siecle, Namur,

1934, E PAQUAY, Le plus ancıen nouille du diocese de Liege 121
C.-B DE RIDDER, loc cıt., 1, 1865, REUSENS, Deux pouilles du
diocese de Namur, Ibid., z 1873, 456 et 474 ID., Pouwille du diocese de Namur
du milieu du siecle, Ibid., XAIX 1901, 440-441 GALLIOT, cit.,

HMNL, 120
12) Le fait qu une eglise est quarte-chapelle n est point crıtere  > abesolu nı
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Mais malgre les orıgınes recentes de la paro1sse, anteriıeure

toutefois DA l ’annee 1161, qui 110 US ournit la mention d’un CUr 18),
i} reste neanmoıns difficile de determiner quelle fut l eglise-mere

de Bouvignes.
Senenne 14) Dinant
Le chanoine Roland mıt la premiere hypothese 1910 15)
Fälix Rousseau AaVahnca et etaya la econde 1936 S3
Le chanoine Roland., ans SsSo article La Meuse de Revin

Andenne emontrait qUC la Meuse Oormaıjıt HaS exactement
)) la limite du Lommensis d’un cote, du Condroz et de la Famenne

de L autre d  € UU depuils Revin Jusque Andenne, le fleuve
)) Coupaıt euxX les domaines merovınglens carolingiens qu ıl

arrosaıt et ont la plupart sont attrıbues comte
de Lomme, 1ı1en qu une partıe de leur terrıtoire s etendit la
rıve droite )) L auteur, POUF assurer these, retracaıt la Cırcon-

scrıption de chacune des ancıennes Daro1lsses correspondant DOUF
L’&etendue domaiıine seigneurial <

Pour Bouvignes, 1} basajt So argumentatıon SUT le faıt qu «
So terrıtoire rattache le jeu-dit Devant-Bouvignes SUr la T1Ve
opposee )) 19  —
mMeme suffisant DOUT attest: l’origine tardive Une paro1sse, Car 1:} est de tort
anc]ıennes quartes-chapelles. Nous n en voulons POUT exemple qUu«€ celle d’Awagne,
dediee saınıt Quentin, et qu]1 est mentionnee privilege dont Jjouıssent
emen meme  e des eglises medianes des eglises entijeres dans un Ccte du

IMars 824 Voir ci-dessus, 243
Malgre ette observation, le Cas de Bouvignes OUusSs paraıt pPas

douteux, l’origine et les CaUuUSeEeSs historiques de SO developpement (cfr OUS-
SEA Cit.. LXXXI-LXXXI).

13) ROLAND, Meuse de Revin ‚a Andenne, dans ASAN, XXIX 1910,
90 AHEB 1867, 407

14) Aujourd’hui dependance, reduite chäteau, de la COMMUNE d’Anhee,
mMals autrefois s]ege d’une eglise entiere du doyenne de Florennes dont le ressort
paroijssia]l s’etendait, SUur la YT1ve gauche de la Meuse, Anhee el S O.  - hameau de
Grange, Hontoir (dependance de Sommi&re), Haut-le-Wastia,; arnant et S55
ecarts ÖOhey, Corbais, Moulins et Hun (hameau d’Annevoie), St; SUTr la MVvVe
droite, ‚Ta Yvoir, Houx oijlvache (au moOo1ns Jusqu au / septembre 1271
AHEB S 1873, 281-283) Cr ROLAND, Meuse de Revin Q Andenne,
loc cıt,,

15) Ibid,, 89-90
18) ROUSSEAU, cıt., LXXXI, Ooftfe
17) KROLAND, La Meuse de Revin ( Andenne, loc, cit., 81-96
1E) [bid., 82
19) I!bid., p 7}
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Ce faisant, Roland s’abusa Car
lo le rattachement n ıntervint qu au VII siecle, c est-A-dire

bon demi-millenaire apres les faits etudies,
Z 1} s opera qU«€ du pDo1Nt de VUÜU!: admıinistratif, et,

Devant-Bouvignes continua dependre de la paroısse de
Leffe-Saint-Georges DOUF le spirıtuel °

Cette rectification est singulierement precieuse: elle n ınfırme
rıen la these du sSsavant historien 21) maıls elle OQOUS fournit

nt de po1lds sujet de la parolsse-mere de Bouvignes.
Nous tenons effet qU«€E la Daroısse prıimıtıve de Dinant COTIN-

portaıt SUr la rıve gyauche de la Meuse autre chose que«e la petite
tete de pONLT de la paroısse Saint-Medard, vraıment minuscule A
et 11OUS SOINMES CONVAalNCU, AaAVEC Kousseau 28) qu elle COIN)  -
taıt aussı la Darolsse de Bouvignes.

Notre opınıon sujet fonde essentiellement SUr le moti$
sulvant : le domaine episcopal, oya du DICUS dinantaıis, enjamba
la Meuse et s etendit Bouvignes Saint-Medard.

De fa  1ıt NOUS tenons euxX indices ormels:
Le premier est qU«C l’eglise de Dinant jouıjssaıt Bouvignes

d’un privilege ordinaiırement reserve parojsse-mere : le droit
de presentation ‚TE la Cure. est menti.onne POUF la premiere fois

1217 24) Qu au I siecle ; 1 aıt ete exerce alternativement Dar
le chapitre de la collegiale AF de Dinant et Dar L abba de Leffe

20) Voir C1-dessus, 237-241
21) JTle la corrobore contraıre MmMaıs apres detour.
< ROLAND, La Meuse de Revin a Andenne, Iloc cıt., 89
25) ROUSSEAU, Actes, ‚AXXIT, ‚ofte
24) L/’eglise de Bouvignes fut consacree 1217 Dar Thierry, eveque des

Estoniens et suffragant de Liege CcCe: OCCas1ıon fut delivree 18088 plece (Cart.de Bouvignes, L, 4-5) specihant qu avec l’abbaye de effe le chapitre de
Dinant partage la mo1tıe du droit de atronage Bouvignes et le tıers des biens
et des TIeVENUS de Cei parolsse Ou iıls reconnaıssent 1PSO facto des obligationsdans l’entretien de l’eglise (/bid., 1, 14-116)

Le juillet 1220, le PaD- Honorius 88| (1216-1227) confirma chapitre dinan-
ta1ıs Ses droits NO specifies d’ailleurs SUTr les eglises de Dinant, de Bouvignes,d’Herbuchenne et de Surice (vomr le exte cet Cte dans JACQUES, Les Pa-ro1sSses de Dinant ef de Etude historique, dans ASAN, XALV, 1949, 136)
maıs le jer InNars 301 (n st.) la collegiale de Dinant et l’abbaye de effe fixerent
dans le dätail] les modalitös de leur presentation et de leur collation la CUTrTeEe de
Bouvignes el la chapelle de l’höpital Saint-Nicolas (Cart de Bouvignes,

25-28 recemment tond:  e
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n enleve absolument riıen l existence des droits reels de ] eglise
de Dinant 25)

Le second est qu ' ıl exısta autrefois, le terrıtoire de Bou-
vignes et NO loin de la Meuse, une chapelle el ermitage, L er
mıtage Saint-Menuz 26  — ont l’appellation meme donne 183881  D re-
sONAaNCE£ oulte speciale la tradition designant saınt Monulphe

le fondateur du domaıne episcopal dinantaıis 73
Aijnsı oncC la paro1sse de Bouvignes d&membra de celle de

Dinant. Eille laissa celle de Leffe-Saint-Georges le jeu-dit Devant-
Bouvignes SUL la rıve droite et restia imiıtee la 1ve gauche de la
Meuse OU elle Atendit juridiction l’une des fermes de Wespin S
el Meez :3

25) Nous taıt connaıiıtre aılleurs notre opınıon SUr l’origine du droit de
effe SUur la CUIre de Bouvıgnes. Cfr Les PAaArotisses de Dinant et? de Leffe Etude
historique, loc Cıt.,

*< Cart de Bouvignes, |122, 291 294, 306 est la minuscule MAaA1sON-
de plerres sıtuee SUurLr le talus droit de la arand route de Bouvignes Dinant,

face de Bouyet et des actuelles installations de la statıon Shell
Voir notre travaıl : Les PArolsses de Dinant ef de Leffe Etude historique,

loc cıt.,
28) En 1469, yl avaıt deux feux Wespin: L’un ressortissaıt comte de

Namur, l”’autre la princıpaute de Liege (D.-D BROUWERS, Les C aides dans le
comte de Namur A O sıecle, 218 ID Cens et rentes du comte de Namur

siecle, 1, 106, 18-119, 128, 257 I: 306 ; BORMANS, Les fiefs
du comte de Namur, Namur, m L, HS 120, 259 ; I, | %0,
| 242 IL, 64, 146 224, 226) De 9108}  77 Jours, l exıiste SENCOIC deux termes

Wespin: l’une, SUurr le terrıtolıre de la COIMNINUNE de Bouvignes, l’autre, SU  — celu}
de la COININUNE de [)inant.

Sur les biens de l’abbaye de Waulsort CCS lieux la chapelle de Saint-
Pierre Preau construilte V 1050, VO1r 1105 observations dans Les PArolIsses de
Dinant el de Leffe tude historique, loc cıt., 95-96 el 106-107

29) Meez reduit aujourd’hui uUun: fterme et chäteau. b  etaıt autrefois
tıef (de bonniers de terre, le out 3072 BORMANS, Les fiefs du comte

de Namur, 1, 169) denomme Meirs, Mer, Melz, Mielz, Metz, Mez, Meer, Mets,
deseur Bouvignes Oouvant du chäteau de Namur BROUWERS, Cens et
rentes du comte de Namur siecle, E: 106, 118, 128, 257; IL, 304) et

greve profit des abbes de ‚effe une rente relevee Par eu du decembr.:
536 la Revolution francaise (Z7bid., [, 456 471, 502-503, 517, 227, 592; I1

28-29, 136, 187 LLL 128, I3Z: 147, 160, 167, 197, 202) fut LeNu SUCCES-

sıvement pDar ICS Hazart, les Rigault, les Blocq de Dinant, PaT les Futevoye de
Bouvignes depuis le novembre 1569, PaTt les Tabollet depuis le but du
X VII® siecle DU1Ss les Villenfagne Partır de 753 (Zbid., 1, 38, 169,
289, 307, 417, > 61, 280, 581 : 1, 4, 6, 245 ; I1, " 99,
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Quant So eglise consacree ET 30)‚ elle etaıt autrefois
echfice len plus considerable NCOTE que de NO Jours, ma1ıs,

X VILS et X- siecle, elle fut amputee des nombreuses chapelles
accoläes SO valsseau princıipal Z Beaucoup d’entre elles abri-
taıent les autels des multiples benefices fondes ans l’eglise.

Le nombre de CEeUX-C1 varıa fort des ages. De quatre
NN siecle ; ] etaıt passe treize X V“ siecle : certaınes ton-

dations s etalent perdues, d ’ autres S Y etalıent substituees. Nous
n en dresserons pPas 1C1 iınventaıre superflu.

©>  te de Ces benefices ecclesiastiques proprement dits, 1
exısta jadis V Bouvignes, avantıCd le premıier qua: du W U siecle,
quelques institutions charıtables etroıtement aSs0OcCI1ees la V1IE reli-
gjeuse du bourg. Ensembile elles constituaijent les (( qualire aul-
I osNes de le ville de Bouvingnes 52  — Eilles 110 US sont enumerees,
le | octobre 1420 ans le testament de Colart de Robionoit quı
leur legue certaıns biens et fonde meme emp le beguinage
tro1s nreude femmes nommeez beghines 2

C’etaient
]O 1 höpital Saint-Nicolas ont la chapelle fut ondes — de-

cembre 1253 Parr Pierre oisson s
Commune table les Communs PpauUVvres ont menti:on

est taite la meme date ans l’acte de ondation Pat ledit Olsson

142, 224 et ADIGUES, Les seigneurıes et lierres feodales du comte de \Namur,
46-48
Sur les decouvertes belgo-romaines taiıtes Meez, Chestruvin, Herlem et SUTr

le trace de la chaussee romaıne de Bavay la Meuse, cfr ci-dessous: Saint-Medard
B Voir ci-dessus, ote
.\l) Sur les vicissitudes du bätiment, O1r art de Bouvignes, E: 303, ‚OTte 2;

I , 174, ‚Ote et 310
32) [bid.,
85) Voir l’acte de tondation, [bid., E 79-83
ad) Voir l’acte Ibid., E 8-10 Par testament du 1/ INAars SE Henri Richier

la dota d’une hebdomadaire maı1s, pPar SO deuxieme testament du INAaTSsS

53 il exıgea euxX des mambours de l’höpital (/bid., I, P 252)
AÄAux tEermes de l”’acte de fondation, la collation du benefi CcE devait appartenır

mai1ltre el provıseur de l’höpital. Or, ans ’accord ıntervenu le jer INAaTrs 301
n st.) entre le chapitre de la collegiale Notre-Dame de Dinant et l’abbaye de
effe sujet de leurs droits respectifs dans le patronage de la CUur de Bouvignes
(texte [bid., 1, 25-28), l apparaılt €e)ä QqQUE C65Ss deux autorıtes revendiquaient
cConNnJjoıntement la disposition.
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de chapelle de l’höpital de Bouvignes 3 Certaines distributions
S V taisajent contre mereaux S

3o la Charite SE} ont la fäte annuelle celebree la F 8te-Dieu
fut peut-etre l’origine de la grande ete de Bouvignes, autrefois
appelee ({ le Jo0ur del Carite, dedicasse de ceste ville 3 mM als
disparue aujourd hul, supplantee qu elle fut Par la petite ete, la
fäte patronale de saınt Lambert tombant le 1/ septembre 2

la maladrerie (( paital des malades qQU«C l”on dit Saint
Ladre ı, scıtuez lieu de Conart Coneau) ) , Ors ville Cette
institution mentionnee des 1289 etaıt ruınes (cessures) 1681 }

Notre tableau de la VIe chretienne de Bouvignes seraıt 1N-
complet S1 NOUS disions enfin mot des deux ordres religieux
quı detinrent 1858%  0 maıson dans le bourg: les Augustins et les S  epu  E
crines }

En 1614, SUrLr requete du magıstrat et de la communaute et AVEC

l assentiment de l ev&eque de Namur Francois Builsseret, les Frmites
de Saint-Augustin (ordre ftonde Dar saınt Nicolas de Tolentin) nantıs
de ettres patentes des archiducs Albert el sabelle etablirent ans
la ville couvent, college d’humanıtes et un eglise dediee
Notre-Dame de la Misegricorde, benite le 22 aout 1638 el demolie
1897 o

85) Ibid., l Cette UVI'C figure egalement dans la donation de Jean el
de Godefroid de Bouvignes le Jan vıer 314 et dans le testament de Colart de
Robionoit du I8 octobre 142 (!bid., 1, 37-38, 75 305)

Bß) [bid., 1, IL, 283
87) [bid., S SS 81, 305 I, 344 316 La premijere allusion que

NOUSs cCONNAalsSsONsS date de 128  D (D.-D BROUWERS, Cens et renies du comte de
Namur siecle, 288) L, emplacement qu elle Occupaıt est Inconnu
(Cart de Bouvignes, E 75 ote |

BB) Iblwcl S U, 287, 290, 301, 306, 318 Sur l’origine de la partıcı-
patıon de geants la Procession de la Carite, VOl1r la tres CUMeUSEe legende rapportee
DaT NIMAL (Legendes de la Meuse, Bruxelles, di:. 383-407) el attribuee
Par Iu; IX ®© siecle : Les rochers de Frenes. Legende du IX e sıecle. Les geanlts.

M) art de Bouvignes, [, 320
40) Ibid., 36, 44-47, 75 198, 303 ; {L, TÄR FEn 294 297, 300, 3# S

BROUWERS, GCens eit rentfes du comte de Namur siecle, I 328
4’1) Les Recollectines de Philippeville, qu1 avajent voulu tonder un maıson

siecle, furent econduites. Voir DD BROUWERS, Le magıstr. de Dinant el
les couvents siecle, \ans Namurcum, V, 1931, 25, 1 O!

42) art de Bouvignes, IE 441-119 eit 183-185 ; HENRI, Notice SUur le
couvent et le college des Peres Augustins de Bouvignes, dans ASA XAAXIV,

P „188
Le monastere des Ermites de Saint-A ugustın, dans le quotidien namuro1s
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En 1669 enfin, la suute d’une onvention entre le magıstrat de
Bouvignes el Mäöere Marguerite Thäröese du Saint-Sepulcre (de ı’ Es-
caille), sSous-prieure de Tongres, des chanoinesses regulieres du
Saint-Sepulcre, des Sepulcrines, vinrent S Y xer aussı et ftonder

ample COouvent: "actuel chäteau de AÄmand de Mendieta =
Pour n etre entre ans L’histoire qu au y<In siecle, le bourg de

Bouvignes n en CONNUL Das mo1lns developpement insızne }
L, ampleur de SsSo epanouissement paroissial 45) et la presence ans
sSCcs INUrs de dix-huit pretres 1538 et de vingt-deux presbres
et chappellains officians la seulle eglize parochialle )) Z avant
Ia ruiıne de 1554 ] suffisent justifier l importance QOUSs l’an-
cıen regıime

Jusqu ä l &rection du diocese de Namur, quıl At le sıege
d’un doyenne 48) l’Eglise de Bouvignes appartınt diocese de
Liege, archidiacone du Hainaut, doyenne de lorennes.

Au concordat de 1802 elle consti:tua un  D succursale de l’eglise
paroissiale de Dinant 49)

Vers I” Avenir, du 14 avril 1937 alnsı QU«E quélques notules : Les O7nıs de quelques
religieux augustıns d’autrefois, [bid., septembre 937 PTOPOS des Ermites
de Saint-Augustin, Ibid., 12 INars 1937 ; Le couvent des Ermites de Saint-Augustin,
[bid., 1937 : Le NO de quelques Augustins, Ibid., INars 937

e art de Bouvignes, IL, 97-200 et H{EnRIı], Une Page de ”’obituaire
du couvent des Sepulchrines de Bouvignes, dans ASAN, AXVIL 1 905, 266-268

HERESWITHA, De vrouwenRkloosters UVan het heilig Graf ın het Prins-
bisdom Luik vanaf hun ontstaan Iot aan de fransche revolutie. Leuven,
Universiteitsbibliotheek, 1941, Z£T7. Ote (Univ de Louvain, Recueil de tra-
auxXxX d’hist et de philologie, serle, 4e fasc.)

4l<l) On [TOUVETA 1808K V.:U!  9 d’ensemble et un description plus moOo1ns exacte
dans SAUMERY, cıt

L’Avent et le Careme ramenaıent dCS predicateurs statıonnaıres (Cfr
Cart de Bouvignes, 1L, 09-111, NS 287, 417, 319)

46) [bid., IL, et note
47) Le s]1ege de Bouvignes 1554 Dar les Francais (SIDERIUS, Cit.; 1 10-

| 14) donne naıssance u recıt emouvant malıs plus legendaire qu ’ historique:
celun des TI rois |)amess de Crevecceur. On TITOUVE le dans HENRI, Notes
SsSur I’histoire de Bouvignes, Namur, 1888, 270 et SU1V. ; NIMAL, GIE:,

195-223 Sur la localisation des taiıts evoques dans la legende, 7e)ia (B
RARD, Les troıs dames de Crevecceur, dans Annales de la federation archeo-
logique et historique de Belgique, SeSS10N, Congres d’Anvers, 1947, P’ HS:
125 ID., Les dames de C revecceur, Ibid., 358 Sess10N, Congres de Courtrai, 1953,
B

a8) Vaoir Ci-dessus, ote
* Arräöäte du 15 messidor [4 juillet loc Cit.:
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Courriere 3}

E  eg  2  lise de Courriere etaıt ‚8859  'g quarte-chapelle OUS I' invocatiıon
de saınt Quentin. Depuis le Z a0ut 1282, collation appartenaıt

l abh  e de Leftfe qul, QUuSs certaınes reserves, levaıt la grossc et la
dime des lieux depuis Ia meme epoque et del&gua de

S religieux cCure jusqu ä la Revolution francaise “)
Si l’on Juge Dar le rang de l eglise, la paroısse de Courriere

et sSecs volsınes immediates sont Pas d origine primiıtıve. aDn  C
raıt eftet qu«c les Nes et les autres sont developpees SUr les
confins de la tres vieille agglomeration d’Yvoy hameau de Maillen),
ont 1  er  Z  lise, elle, etaıt un  0' eglise entiere. | appuı de CcCe OPp1-
nıon, rappelons qu autour d’Yvoy el SUr le seul terrıtolıre de la
COININUNE de Maillen furent decouvertes tro1s villas romaınes: celle
d’Al Sauveniere, celle de aharee cContre le chäteau d’Arche el

celle mı-chemin d Hestroy el d Yvoy. Un antıque chemin les
desservant et s embranchant la de Ireves passaıt Da
Courriere et rejoı1gnaıt la Meuse pıed des rochers de Frenes
apres la traversee de Maillen, Arche el Lustin *}

L absence injustifiee de Courriere ans les pouilles de 1497 et
de 1558 et la menti.on de cCe meme paro1lsse ans les pouilles
ulterieurs 3 s’expliquent que Dar unNne Oomı1ıssıon une alteration
du NO :a premiere hypothese est recevable qu ä V’exclusion
de la seconde examıner premıer lieu.

* *

Les copistes d’autrefois lisajent el comprenaıent pas‘tou-

Province de Namur, canton de Namur.
G+} QUINAUX, cıt,, 141-151 : LAMY, ProPOoS d’un catalogue...

loc cıt., 52:53 La liste des titulaires de paro1sse, dressge suıvant le
Catalogue, peut tre completee de quelques NOINsSs anterjeurs siecle : Gerard
de Marlagne, erIs 540 ; Jean de Lignieres, 1550 ; Francois de Graux, eIrs 1556:;
Georges du JTerne, eIs 19557 ; Fiacre Waffrar, 1582 (cf P.-A SERVAIS, Histoire
de Dorinne, Namur, 1910] 238-240)

MAHIEU, V ıillas belgo-romaines de Maillen, dans ASAN, AIX 1891,
— pl de substructions et un  ® Carte rch de Maillen el des enUuırons

IU

*) Pour NOUS tenır des imprimes cıtons 639 AHEB, A, 1873, 455).,
650 (Ibid. XAXAIX 1901, 437), 705 (Zbid., 1873, 472), 1788 GALLIOT,

cıt., HL, 111)
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Jours m1eux les texties ancıens qu«c leurs modernes mmentateurs
L, edition de 1497 offre le exie Doerter 48. capella Paquay
ıdentife DasSs Longtemps l est reste une enıgme DOUFr NOUS aussı.

n a ced SO ıdentite UU«C DPar L effet d’un rapprochement PDUre-
ment mecanıque.

Deux serı1es de fiches avaıent ete constituees: celles groupant
toutes les eglises de 1497 et celles reproduisant toutes les eglises
de 1558 OTrS de la fusion des euxX serıes, euxX ZrouDeSs seulement

s apparıalent Pas, Ga DOUTF le reste, chaque eglise de 1497
correspondaıit un  D eglise 1558 C etajent une Dart, DOUF 1497
(ed Paquay)

a) ({ Doerter 4a. capella DA

b) Lyren et Crabb (w)e Eicclesia, altare Johannis el
d’autre ParT, POUF 1558 (ed De Ridder):

a) (( Crowier el Lyrou, ecclesia, XVI mod Comoux el E
rOUX, auSs Conneux el Achene H

b) Lyrou eti Crowier, ecclesia, est superlus. Liroux et Con
JOUX, deja nomme. Altare Johannis 5

Une confrontation AVEC le manuscriıt orıgınal avaıt amene Pa-
UqUaYy rectifier, suilt, les textes de 1558

))q) (( Cowier et Lyron, ecclesia,
b) Lyron ei Crowier, ecclesia, 2
En definitive, Ces ectures SONLT admissibles et NOUS les Von

adoptees notre LOUTr °} la distinction pal&ographique de de
DOUT Lyron Lyrou estant le plus Ssouvent discutable.

Les textes, tels que QUS les VO lus SUrTr les OrN1g1nauX, sont
onc les sulıvants:

1497 c) (( Coerter 4® capella Y
b) (( Lyren et Crawe, ecclesia. Altare S, Johannis ),

1558 a) Cowier et Lyron, ecclesia, mod ),

PAQUAY, C 138
5 [bid., 139 Le TECOUTS au ettres entre parentheses est le procede employe

Par Paquay POUF indiquer un ecture discutable. lci donc pouvaıt lire: Crabbe
G rawe.

AHEB, UL, 18606, ei 181
PAQUAY, Visıtes archidiaconales et rescriptions des eglises du concile de

Tongres. -  9 ans Analecta ecclesiastica leodiensia, tasc. I, Liege, 1935,
30-36

JACQUES, T oponymie de la fprovınce de Namur..., loc eit.; (V°
COURRIERE) et (Vo LIROUX)
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b) Lyron et Crowier, ecclesia, est sSuper1us. Altare Jo

hannıs

*

Que representent les quaftre tormes Coerter, Crawe, Cowiter
et Crowier » Quatre mauvalses ectures de Coerier Corrier,
graphies traduire Da Courriere 10)

OUr Coerter, simple retour VD l original Au manuscecriıt de
1497 PTFOUVE que la confusion du el du est imputable Pa-
quay le exXie reellement Coerter < Qu un copıste aılt COIl-

fondu el n etonnera NC.,
Quant AU. autres formes, leur assoc1ılatıon ecture Lyrou

avaıt decid De Ridder VOITr Conjoux, dependance de Conneux,
el Liroux, dependance d’Achöne. Keproduisant, POUF les discuter,
les textes Sdıites Dar De Rıdder ans toutefois eur faire subir
les corrections apportees Dar Paquay Monsieur le chanoıine

Deharveng 3898  ul  ° On retirouve nı Illl'l 88 | autre de
Ces NnOMSs |Liroux et Conjoux| ans autre pouille nı ans
UCUNE liste generale d eglise anterieurs posterjeurs 0 1559 Par
ailleurs paralt 1gnorer | existence une eglise une chapeile

Liroux... Vu “ensemble de C6Ss donnees NOUS consıderons Clion
Joux | alisant partıe de la regıon eXempte de Celles et la
cıtation de 1558 (CCrowier et Lyrou inexplicable 12)

Une n  M  S s impose d’embl  ee  S les N OINS question figurent
ans le pouille de 1497 SOUS Ia mention: Lyren et Crawe, ecclesta.

Itare S. Johannis.

10) Le to  Y presente guıt : 267 Corires, orieres BARBIER,
Histoire du monastere de G eronsart, Namur, 1886, 285), 449 Corire (D.-D BROU-
WERS, Les aides » dans le comte de Namur XVee siecle, 133), 1469 Cor-
rıere (Ibid., 214) 1570 Courriers (ID Les aides et subsides dans le comte de
Namur XVI siecle, 152), Corier, Oriere (ID Les terriers du
comte de Namur, ’ 244, 252 255), 1639 Corier AHN - © 1873,

455), 650 Corier (Ibid., AXAAXIX 1901, 437), 1705 C orier (Zbid., Z 1873,
472), 1712 Corier et 760 Orrier (ARCHIVES ‚VECHE, NAMUR, n 32

tol [{1)
ll) JACQUES, T oponymie de la fprovince de Namur..., loc cıl.,

(V9 COURRIERE)
12) Cartes des dioceses, archidiacones, doyennes et Paroisses an 559 Notice.

Repertoire des Harolsses et chapelles Dar DEHARVENG et GHELLINCK, 168,
dans MOREAU, Hist de l”’Eglise Belgique, Bruxelles, 1948, Tome COII1-

plementaire B Jexte (Museum Lessianum-Section hist,, n0 831
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Quels Sont CcCes leux
La tradıtion orthographique l’histoire paroissiale S OppO-

sent l’identihcation de Conjoux et des graphies Crawe, Cowier
et G rowier.

Conjoux, gul etaıt autrefois | une des trente-deux hauteurs de
la maırıe de Ciney, est represente Dar Conysoulx Conizoul
B Conizoux 1582 1589 1595 2}

D’autre Dart, du polnt de VU:  ® paroijssial, la localite, OU une
chapelle est attestee mo1ns le avrıl 1598 14) relevaıt de
l’exemption archidiaconale de Celles = et, tıtre, pouvaıt
PaS figurer el figure Das ans le pouille des redevances
diocesaiıines.

Des lors que€ representent les tormes
Des graphies estroplees de Courriere, meme tıtre que la

ftorme Doerter A capella. ILa substitution d’un double double
ans Cowier donne Corrier. Par le meme procede Crowier aboutit
Crorrier, c est-A-dire de&finitive Corrier aAaVE6C addition d’un

apres le Cet superflu traduit la meprise du transcrıpteur quı
prıt POUF probable relevement de la finale de avantct l at-
aque, Dar le C  ©>  te, de la lettre Crawe represente un:  D totalisatıon
d’erreurs pale&ographiquement irreductibles. Toutefois le parallelisme
des textes el l’analogie des contextes permettent doute
sSerlieuxX SUrTr le éns.

D ailleurs le refus de reconnatittre Courrijere ans Ces graphies
aberrantes obligerait conclure l omission, ans les pouill&s de
1497 el de 1558, de la mentıon de C& paroı1sse ont L’existence
est attestee depuis le I8 siecle.

Son nO figure toutes lettres, OUS Ia ftorme Corer, nombre
des quartes-chapelles du concile de Ciney 1538 Z B5 QOUuSs la
torme Corier, ans le pouille inedit du comte de Namur de 1558 17  —

IB) BORGNET, Cartulaire de la COTINTMMUNEG de Ciney, 104, 265, 267,
274, 281

14) SIMENON, Les EeXamens pour ” admission au. dans ”ancien diocese
de Liege (7596-17625), dans Leodium, VII, 190 106

1-5) ÄRCHIVES L  LTAT, NAMUR, Registres paroijsslauXx, passım.
y Condrosium. Registrum emolumentorum archidiaconatus Condrosit ın eccle-

Sıa Leodiensi Pro Nno XVc trıcesimo OCLIiavO secundum regıistra. et Pro absentia
et placet ejusdem annı, ÄRCH VEC!| JEGE, Archidiaconalia, | Jura :
(anc. 195), tol 26Y

z ÄRCHIVES ETAT, NAMUR, Evech  e, n0 Z Copie sans date 1N-
ıtulee Nomina fpastoratuum comıtatus Namurcensis 8u diversis consıliis se de
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L’association Lyren Lyron de formes estroplees represen-

tant Courriere invıtaıt chercher, ans Ia proxıimıiıte immediate de
CcCe localite, hameau jeu-dit ont le 110 meme
PI1X de ouloureux sacrıfıces philologiques put reconnaitre
Lyren Lyron. Un seul 9(0) s'Offrait : Lizee, guı est l appellation
une ferme de Ia COININUNE de Crupet eloignee de |  e  z  lise Sen-
siıblement egale distance de l  eg  Z  lise de Jassogne et de 1  er  i  lise de
Courriere, ferme auraıt theoriquement ressortir la D
rolsse de Courriere et L’union des vocables Courriere et Lizege eut
o  D naturelle. L, hypothese est rejeter : l &cart de | ızee
relevait de la paroılsse de Jassogne.

En definitive, les ftormes Lyren et Lyron representent Liroux
(dependance de la COMMIINUNe d’Achöne malgre leur assocıatiıon
insolite des ftormes traduisant Courriere, Cal Liroux aussı eut ulle

eglise autretois.
Son existence est attestee, Vers 1380, Dar le modeste SUl-

VE (( 1) chapon un  @& plece de terre g]sant delez le ville de
Lirou desoz l’eglise maın destre PDar vat Conoy A E Con-
neux ]258  F. Jacques  L’association a Lyren ou Lyron de formes estropi&es represen-  tant Courriere invitait a chercher, dans la proximit& immediate de  cette localit&, un hameau ou un lieu-dit dont le nom — mme au  prix de douloureux sacrifices philologiques — püt se reconnaitre en  Lyren ou Lyron. Un seul nom s’offrait: Lizge, qui est l’appellation  d’une ferme de la commune de Crupet €loign&e de l’&glise. Sen-  siblement ä &gale distance de l’&glise de Jassogne et de l’&glise de  Courriere, cette ferme aurait th&oriquement pu ressortir ä la pa-  roisse de Courrie&re et l’union des vocables Courriere et Lizge eüt  ete& assez naturelle. L’hypothese est ä rejeter: l’&cart de Lizge  relevait de la paroisse de Jassogne.  En definitive, les formes Lyren et Lyron representent Liroux  (d&pendance de la commune d’Achö&ne !°), malgre leur association  insolite a des formes traduisant Courriere, car Liroux aussi eut une  Eglise autrefois.  Son existence est attest&e, vers 1380, par le modeste texte sui-  vant: « ij chapon sur une piece de terre gisant delez le ville de  Lirou desoz l’&glise a main destre par ou on vat a Conoy [= Con-  neux]... » *:  Quelle en &tait l’importance et surtout 1’&tat alors ? Nous 1l’igno-  rons mais cette mention au titre de repere est susceptible d’induire  en erreur en invitant a prendre pour effective l’existence d’un mo-  nument, qui peut n’&tre d&jä plus qu'une ref&rence ä une situation  revolue *°). L’&glise &tait-elle un Edifice delabr& ou me&me ruine ?  Il faut le rappeler, la disparition positive d’une &glise est un pheno-  möene graduel, successif et toujours lent, et la radiation de son nom  du vocabulaire local et des registres aux perceptions, reste toujours  en retard sur la d&saffectation reelle.  L’&glise de Liroux disparut donc mais son nom se maintint  canatibus ante erectionem episcopatus Namurcensis prout habentur in aliquo registro  reposito in archivis capituli sancti Albani in quo agitur de subsidiis ab iisdem  pastoribus receptis pro anno 1558, receptore domino Lamberto Maloteau, decano  sancti Albani (T 24 juillet 1574; N.-J. AIGRET, Histoire de l’&Eglise et du chapitre  de Saint-Aubain, Namur, 1881, p. 433).  1) A vol d’oiseau la distance entre Courriere et Liroux s’el&ve ä 14 km.  1) ARCHIVES DE L’ETAT, A NAMUR, Fonds des höpitaux, n° 9: Höpital Saint-Jean-  Baptiste ä Dinant, fol. 118.  20) Liroux faisait partie de la mairie de Ciney (J. BORGNET, op. cit., p. LXXINU)  et s’orthographiait comme suit: vers 1380 Lirou (voir note 19), 1503 Liro (J. BOR-  GNET, op. cit., p. 278), 1578-1583 Liroz (lbid., p. 263), 1583-1597 Liroz (lbid., p. 262).)) <}

Quelle etaıt ] importance el urtout 1  NL  etat alors Nous l igno-
rons maıs CcCe mentıon tıtre de repere est susceptible d’induire

e 5A0 invıtant prendre DPOUT effective l’existence d’un —-

numen(t, quı peut n etre de)jä plus qu une refe&rence un sıtuatıon
revolue 20) E  e“  Z  lise &tait-elle Adifice delabre meme ruıne

faut le rappeler, la disparition posıtive une eglise est pheno-
mene graduel, successiıf er touJours lent, et la radiation de SO NO

du vocabulaire local et des registres AauU. perceptions, reste touJours
retard la desaftectation reelle.
L,’eglise de Liroux disparut oncC mMals SO NO maıntınt

‚anatiıbus nte erechonem episcopatus Namurcensis rou habentur In aliquo regıstro
reposıto ın archivis capituli sanctı Albanı ın quo agıtur de subsidiis ab iisdem
pastoribus receptis Pro NNno 1558, receptore domino Lamberto Maloteau, decano
sanctı Albanı (T juillet 574 N.-J AIGRET, Histoire de l”’Eglise et du chapitre
de Saint-Aubain, Namur, 1881, 433)

18) vol d’oiseau la distance entre Courriere el Liroux s’eleve 14 km
19) ÄRCHIVES L.TAT, NAMUR, Fonds des höpitaux, n® Höpital Saint- Jean-

Baptiste Dinant, tol 118
20) Liıroux alısaiıt partıe de la maıiırle de Ciney (J BORGNET, CiE:; LXXIUJ)

et s orthographiait suıt eI5s | 380 Lirou (voir ote 19) 1503 1ro (] BOR-
GNET, op CIt., 278), Liroz (Zbid 263), Liroz (Zbid., 262)
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ans les pouilles. Sa mention, d&sormaıis ans objet, devint enıgma-
tique elt, OTrs d’un renouvellement du registre, fut, pPar ignorance

Par meprise, adjointe nO volsın SUrT Ia Pase aınsı surgıt le
couple Courriere et Liroux.

OUr NOUS, | associatiıon de CE6S euxX 1NOIMNS ans les rubriques
des pouilles de 1497 et de 1558 est le resultat une confusion de
copiıste. L’exemplaire recopiıer Ataıt-ıl surcharge des corrections,
des comptes de perceptions, des ratures et des additions quı
l avaijent maıntenu jour |_es mentions, indüment assoc1ı1ees 1C1,
voisinaijent-elles alors SUr la Page transcrıre Les N OINS cles lieux
amalgames Atajent-ils INnCONNUS du transcrıpteur Autant de ral1sons
justificatives de bevue.

La paroısse Atendait juridiction Irieu d’Avillon 3} au

hameaux de ays et du Vivier-1 Agneau 22) maıs le Cure de Maillen
tut parfoıs autorise, et notamment X VL siecle, aller biner

la ıte eglise de Corrier ) POUT l’utilite des manants quı
avaıent faıt la demande l eveque el quı la renouvelaijent per10-
diquement z

Le village de Courriere, seant UTr le Rendarch ), relevaıt de
Ia OUT eodale de Liege 24) et la paro1sse, quı appartenaıt
doyenne de Ciney du diocese de Liege, At partıe, apres-
du doyenne d AÄAssesse, diocese de Namur. Apres le concordat
de 1802 elle engloba ans So ressort la COININUNE de Maillen,
hormis Yvoy, et devint un succursale dependant de l’eglise p C
roissiale de Wierde, canton de Namur (Sud) 25)

21) (GALLIOT, Histoire... de Namur, 14-15; BORMANS, Les fiefs du
comte de Namur, IL, 68, 106, 136, 189, 206 ; HL, . 41, 49, 89, 93,

99, 101, 107, 149, 157, 165, 1/70, 191, 194, 227 et RADIGUES, Les seigneuries
et terres feEodales du comte de Namur,

22) Sur l’origine de la amıille Du Rieu de Vivier-1 Agneau, 'O1r unNne curleuse
observatıon ans Bon HOUTART, Le village de Gesves durant huit siecles,
1800, dans ASAN, 1938, S ‚„ote 47

z ÄRCHIVES VECHE, NAMUR, n 32, fo! T:
24) S KROLAND, Les pagı IOC cıt., 122; LAHAYE, livre des ı1eJ5S

du chäteau de Poilvache, et VII, ote F BORMANS, Seigneuries feEodales
de “ancien Pays de Li@ge, ans BIAL, X, 1870, 235-238 En 1469 le cComte

de Namur n y avaıt de droits qUuUe SUT seul foyer : BROUWERS, Les C aıdes
dans le comte de Namur XVe siecle, 214

25) Arrete du 15 messidor 14 juillet loc cıt., 05
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Crupet 5

La localıite, arrosee DAa | Erve | Yerve telle est l ancıenne
denomination de sSo rulsseau forme de CUuxX de Nliere et de Vesse “)

est ancıenne des antıquites romaınes el franques ont O  D q  e-
COUVeries a L SO eglise mediane etaıt dediee saınt Martin S}

Un religieux de Leffe faisaıt le ServıCce z designe Darl l abbe,
collateur depuils un epoque inConnue.

La terre de Crupet etaıt un des trente-deux hauteurs de la
mairıe de Ciney el la seıgneurıe etaıt releväe de la OUuTr eodale
de Liege ‘) mM aıs le moulin de Crupet, dit le Moulin du Comte,
relevaiıt chäteau de Poilvache, cle mMmeme que la se1igneurl1e e
E£ENSE de Jassogne, 1a taılle Damoiselle Oude Minosart, la se1-
gneurle (pendant toutefois Souveraın baillage de Namur)
eit de V enatte ;}

la Daro1sse, dont le ressort s etendait qu ä Crupet el a  qu ä

Province de Namur, canton de Namur.
- C: ROLAND, I oponymie namurose, loc Eit;, 176, 187-189 el 422-423.

E Antiquites romaınes trouvees dans la cCOmMmMmMUnNne de Girupet, dans
Messager des scliences et des arts, S 1823, 535-57; V An LENNEP, Lettre
Sur les antıquites romaıines decouvertes a Crupet, [bid., 77-180; ASAN, V,
_ 45 ; VII, -1862, 31 COURTOY, Remarques su quelques
decouvertes. V enatte (Crupet), idans Namurcum, AVI, 1939, 53-56 Pour
la localisation, Olr la Carte archeologique de Maillen et des enUuırons
dressege PaI MAHIEU, dans A'SA|I AIAX, 1891, 345-392

z PAQUAY, Le tlus ancıen pnouille du d:  10CCUese de Liege 138:;
JACQUES, T oponymie de la Proviınce de Namur..., loc Cit:. öäal; ÄRCHIVES

JEGE, Archidiaconalia, Jura : 28, fo| |2v et (anc. |
195), xf 01 237 C B DE RIDDER, loc cıt., JL, D 179:; PAQUAY, Pouille de "ancien
diocese de Liege 559-1800, ze fasc.: Les ancıennes PAroisses liegeoises de la
fprovince de Namur, Lummen, 1930, du tırage part du Z 1930,

31-60; BRASSINNE, Analecta leodiensia, dans BSAHDL, AVI; 1907, 15;
ÄRCHIVES E:LTAT: NAMUR, Cure de Ciney, n® fol 14v.15r Sur l’edifice et les
plerres tombales qu ıl renferme, VO1r BEQUET, Excursions archeologiques:

Crupet, dans ASA: Vil 861-1862, 92
LAMY, PrTrOPOS d’un catalogue..., 55-56 la liste dressge Dar

celui-ci, peut ajouter Jean de Haspe, Nnnn 592
BORGNET, artulaire de la COTNTINUNG de Ciney, CVIIL, 104, O: 265,

269, 215 281
BORMANS, Seigneuries feodales de "ancien Pays de Liege dans HAL

I 1868, 243.247
S} LAHAYE, Le livre des 1e7s de la prevöte de Poilvache, 00.

BORMANS, Les fiefs du comte de Namur, ML, 103
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unNne partıe du hameau d’Houyemont Mals n atteignait nı la ferme
de Lizee, nı Inzefy, nı Jassogne, appartınt diocese de Liege et

doyenne cle Ciney, avanıd apres } erection des
&veches, Jusqu au concordat de 1802 qul1 At un.:  ® succursale COIMN-

stituee de Crupet, Y voy, Jassogne el relevant de L’eglise paroissiale
de Wierde, canton de Namur-Sud S

Dave

L eglise mediane de Dave Staıt dediee saınt Martin. FE lle
commportaıt, avanıd Ia reorganısatıon diocesaıne du milieu du XVI®
siecle, quatre benefices: personnat, autel de&die saınte Marie-
adeleine, autre saınt Nicolas el dernier la saınte Vierge

Cette ECEUTEE etaıt la collation conjoınte de tro1s personnasgeS
Labbe de W aulsort, le prelat de Leffe el le seigneur temporel.

Fın GE Larchidiacre de Liege Brunon confirma la possession
de Ia moi1tıe de l eglise de Dave ’ abbaye de W aulsort, ma1ls,

185 L abb  e de W aulsort Pierre d-onn-a la iImMe de Dave engagere
chevalier Evrar-d de Namur el Baudouin de Wierde. D autre

part, ATg |190, Guillaume, doyen de Saint-Castor Coblence, —_

NONCAa, faveur de ] abbaye de Waulsort, tTo droit de patro-
nage SUr l ’eglise de Dave. Des 1168 ]  O la mMmeme abbaye avaıt
rTECUu Cle Fierre, dit Paganus, de Dinant el de Son epouse Marguerite
dix arı destines racheter la mo1tı1e de la ime de Dave que
trente AIl auparavant Jean de Dave et SO frere Anselme, chanoıne
de Saint-Pierre de Ireves, avalent engagee °)

Arrete du 15 messidor [4 juillet 803], loc. GE 05
Province de Namur; cCanfon de Namur.
ÄRCHIVES RALES ROYAUME, BRUXELLES, Chambre des compftes,

nO 48884 fol 237 A BROUWERS, Tes ( aides » dans le ‚omte de Namur au

XV® siecle, 166 ID., LCS aides el subsides dans le comte de Namur XVIe®
siecle, PAQUAY, Le plus ancıen pnouille du diocese de Liege ), 138:
ÄRCHIVES L’EvECHE JEGE, Archidiaconalia, | Jura : fo 127

29, fol 23723 C--B DE RIDDER, loc CS L 179: EUSENS|,
Pouille du diocese de Namur du milieu ldl! siecle, dans AHEB XXIX,
1901, 480 ID., Deux ä0uilles du diocese de Namur, Ibid., 1873, 464 et

4/0 ; ÄRCHIVES DE L’EvECHE, NAMUR, n S fol 4977.498T GALLIOT, Histoire... de
Namur, H

Actes dans B [ARBIER] , Documents concernant le monastere de Waulsort
et d’Hastiere, cans AHLB, X VIL, 1879, 26-28 41, LAHAYE, Etude SsSur



262 Jacques
Les droits de ] abbaye de Leffe provenailent de la cCession faite,

Vers 1229 Dar Gerard de Dave, de portion de droit de collation
el cdu qua de la iıme qu ıl devaıt la liberalite de 5 frere aunl-
laume, chanoine de Ireves 3}

Le village de ]Dave etaıt considere ans conteste 1 siecle,
volre MI1“ siecle, du bailliage d ’ Entre-Meuse-et-Arche.
Ulterieurement ı] fut COMPpTrIs ans la maıiırıe de Namur maı1ıs, sulvant

arret dau Grand Conseil de Malines rendu le ILLaTrs 1758: 11 etaıt
un  ' terre ranche ont relevaıt un Vvicomte tres singuliere celle
des chemins de la Vvicomte de Dave. C etaijent des (( langues de
terreıin, tantot larges el Jama1ıs plus etroıtes UE de vingt-quatre
pieds qu] COMMENCENT a  / Ia U du chäateau de Dave, traversent
le village, Passent Dar Nanines, Andoy, Limoi, rendent Moset,
del Goyet et Jausse, reviennent Wez, Moset, passent Dal
Basseille, rendent Mont Sainte-Marie, ensuıte ‚\ Ta Arville, —

viennent Wez DUI1S SUr les Sarts et finalement 0 Wierde S
L existence des droits paro1ss1aux de Dave quelques lieux

eloignes de L’eglise n est ans doute DAaAS Sanıs rapport AaVOC la sıtua-
tiıon oute speciale qu y creaıt le DAaSSaZe des chemins de la vicomte
de Dave. Ainsi etaıt-ıl du hameau de Limoy (dependance de
Loyers).

Celui-eci, qu1 comptaıt, | 469, qUE deux foyers de proprıie-

l’abbaye de W aulsort de l”’ordre de S5aint-Benoit, 251 Sur la presence de
Namurois dans l’archevöche de Ireves X 116 el siecle, O1r ROUSSEAU,
L/’expansion wallonne et lorraine ers l’est, au. XIe et XII siecles, cdans Les
dialectes belgo-romans, L, 1937, 195

* AÄActe dans C.-J QUINAUX, 39 121:123 Sur Gerard de Dave, figu‚rant
dans des actes die 1267, Z 1278, 1280, O1r ASA' 1889, ote

(GENICOT, Le fief de Jassogne et le service de garde ‚a Poilvache siecle,
dans Namurcum, 1938 24.725 el Ooftfe

° SE En ROLAND, Les Ppagı loc Cit:; 18-119: BROUWERS, Cens
el rentes du comte de Namur siecle, 79-80 ; ASAN, {L, 8363-1864,

370:; GALLIOT, C IL, 347 On LIrOouvera la liste des se1gneuUrs LeM-
porels de Dave dans: Chanoine ] OUSSAINT, Histoire de la seigneurie de Dave,Namur, 1892, vol ın-89, 129 D e RADIGUES, Les seigneuries el terres feo-
dales de Namur, 374-375 ; 20 Jes reliefs de Jla se1gneurie dans: BORMANS,
Les fiefs du comte de Namur, passım ; 30 unNn: diescription du chäteau de Dave
VIII® sıecle, ans SAUMERY, cıt., 182 40 un etude architecturale de
’eglise et \d€ S55 plerres tombales dans LANOTTE, L/’Eglise de Dave Mono-
graphie archeologique, dans ASAN, ALIV, 1943, 1-36; AHON, Les paierres
tombales de l’Eglise de Dave, Ibid., AAXIV, 1920, 127-1

GALLIOT, Cit.; 1L, e
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taıres terriens el quelaques petits hets CF un epoque 1incConNNue
au maıns des seigneurs de Dave relevaıt, majJeure partıe,
de la paro1lsse de Muozet ma1ıs, partıe auUssı]ı, de la parolsse
de Dave 2

'P OUr le reste, le ressort de celle-ci s etendaıit, SUr ]a 1ve gyauche
de la Meuse, Irieu Collin et village de OOZz2 SUr la 1ve
droite, Dave, Fond de Dave, Nanınne AVEC le Cabaret La
Marchanderie (aujourd hu! Cotibeau).

Naninne, quı figure nombre des localitäs attrıbuees dio-
CEeseE de Namur Da ]a bulle d erection 10)‘ eut pourtan de cha-
pelle qu au VII siecle. Celle-c1 fut fondee Dar Paquet Pierrart
sulvant acte Ve  s le | aout 1646 Da devant le notaıre Potelet
el fut agrandie dans le milieu da X V1“ siecle. Le 78 janvıer 1739

effet, Messire Henry Auguste de Vignacourt, comte de Launoy
et de Laroche AÄArdenne, vicomte de Dave ceda au manants,
proprletalıres et habitants de Nanıinnes certaın terraın qu1 est deriere
et cote de la chapelle dudit Naninnes POUTL batir ans ledit lieu
un:  (g plus srande chapelle qU«C celle qu]ı est construıte. )) . Le service
religieux etaıt asSsure Pa V1ICAITe de Dave, quelquefois difficile

recruter vgarder, alnsı qu en temoılgnent certaıne requete pre-
sentee ] eveque Dal le ure de TDave et (( tendante . qu il ‚o1t
ordonne ÜIicCaLre du lieu de remplir les fonctions Iui incombantes,

%icelle appointee : O1t montre PDarttıe, le 15 octobre L74O )) el

roCces atant ventille Hardevant le seigneur CUCQUEC entre les habi-
tans de Naninnes sujet d’un DIcalre eriger audit Naninnes et
les abbe (sic) de G eronsat, Waulsort el e

‘) D BROUWERS, Les c aides » dans le comte de Namur XV®e siecle,
219; ADIGUES, Les seigneuries el terres fEodales du comte de Namıur,
392, ote

- (GGALLIOT, cıl., ILL, 354 BLOUARD, Moxzet, Histoire et archeologie,
Namur, 1939, 126 et 130

%) CL’abbaye de Leffe  263  taires terriens et quelques petits fiefs venus ä une 6poque inconnue  aux mains des seigneurs de Dave ”), relevait, en majeure partie,  de la paroisse de ıMozet *) mais, en partie aussi, de la paroisse  de Dave *).  Pour le reste, le ressort de celle-ci s’&tendait, sur la rive gauche  de la Meuse, au Trieu Collin et au willage de Fooz ; sur la rive  droite, 4 Dave, au Fond de Dave, &a Naninne avec le Cabaret La  Marchanderie (aujourd’hui Cotibeau).  Naninne, qui figure au nombre des localit&s attribuges au dio-  cese de Namur par la bulle d’&rection !°), n’eut pourtant de cha-  pelle qu’au XvIl® sie&cle. Celle-ci fut fond&e par Paquet Pierrart  suivant acte avenu, le 14 aoüt 1646, par devant le notaire Potelet  et fut agrandie dans le milieu du Xvy® si&cle. Le 28 janvier 1739  en effet, Messire Henry Auguste de Vignacourt, comte de Launoy  et de Laroche en Ardenne, vicomte de Dave, c&da « aux manants,  proprietaires et habitants de Naninnes certain terrain qui est deriere  et a cot& de la chapelle dudit Naninnes pour batir dans ledit lieu  une plus grande chapelle ‘que celle qui est construite... ». Le service  religieux y Etait assur& par un vicaire de Dave, quelquefois difficile  Ä recruter ou A garder, ainsi qu’en t&moignent certaine requete pre-  sentee A l’&v&que par le cure& de Dave et « tendante ä ce qu'il soit  ordonne au vicaire du lieu de remplir les fonctions lui incombantes,  x  icelle appointee: Soit montre  ä par  tie, le 15 octobre 1710 » et un  « proc&s aiant ventillg pardevant le seigneur eveque entre les habi-  tans de Naninnes au sujet d’un vicaire a eriger audit Naninnes et  les abbe (sic) de GeEronsat, Waulsort et Leffe » **)  ’) D.-D. Brouwers, Les « aides » ‚dans le comt&€ de Namur au XV® si@cle,  p. 219; H. DE Rapıcu£s, Les seigneuries et terres fEodales du comte de‘ Namur,  p. 392, note 1.  ®) GALLIOT, op. cit., IIIl, p. 354; R. BLOuARD, Mozet, Histoire et archeologie,  Namur, 1939, pp. 126 et 130.  9) «... de le ville et paroiche de Daveles desquels sont aussi paroissiens ceus  de Foul, de Naninnes et de Lymoy, oü il y a ensemble 43 maisnaiges, asquelx  sont compris 7 cheruages, qui estoient assis, assavoir ceulx du dit lieu de Foul,  de Naninnes et de Lymoy & 17 fl. de Rin, et ceulx du dit lieu de Daveles ä 7 fl.  de Rin... ». Extrait d’un _ compte communal de Namur de 1464-1465, dans D.-D.  BRrRoUuwERrs, Les « aides » dans le comt& de Namur au XV® si@cle, pp. 210-211.  10) MIRAEUS et FoPPEns, Opera diplomatica, IL, p. 1086.  2) ARCHIVES DE L’Ev£cHE, A NAMUR, n° 32, fol. 4987-499; AEN, Cure de  Dave. — Sur les biens posse&de&s ä Naninne par l’abbaye de Geronsart, voir  V. BarBIER, Histoire du monast&re de GEronsart, Namur, 1886, pp. 63, 64, 77-78.de le ville et paroiche de Daveles desquels SONnt aussı parolssiens eUus

de Foul, de Naninnes et de Lymoy, Ou 3l ensemble 43 mailsnalges, asquelx
‚ONT compris cheruages, qu] estorent assıs, AaSsavo!1r ceulx du cClit lieu de Foul;,
de Naninnes et de Lymoy 17 de Rin, et ceulx du dit Jeu de Daveles
e Rın ı. E.xtrait d’un compfe communal de Namur de 464-1465, dans Da
BROUWERS, Les « aides » dans le comte de Namur XVe: siecle, pp. 210-211

10) IRAEUS e:t FOPPENS, Opera diplomatica, FE 10}  R
11) ÄRCHIVES L’EvECHE, NAMUR, n® 32, fol 4987.-4997 AEN Cure de

Dave Sur les biens possedes anınne Par "’abbaye de Geronsart, vol
BARBIER, Histoire du monastere de G eronsart, Namur, 1886, 63, 64, 171-178



264 facques
Quant Fo0z, SUTr Yrıve gyauche de la Meuse, C est aujourd hui

un  D section de Ia COININUNE de Webpion, aquelle Ddeux
0OOZ el Wepion 12) Autrefois, ]’une el l autre ressortissaljent,
Civil, Ia ma1ırıe de Namur, ma1s, spirıtuel, constıtuajent des
essorts Paro1ss]1aux distinects. FOoOZ, ou Lon decouvrit 18898 tombe,
des monnaıjes et des antıguıltes romaınes, eut chapelle, depen-
dance de la paro1sse de Dave, dans le voısınage du chäteau W as-
se1ge, au jeu-cliit Pre . Ia chapelle 13) W epion, AaAVEC Haye-ä-Fols,
ressortissaiıt contraıre la Darolsse Saint-Michel]l etablie l eglise
Notre-Dame ( Namur. Maıis x[‘‚ siecle CNCOTEC, FOOZ, I_a Plante,
Wepion et Haye-ä-Fols relevajent de Ia meme parolsse Saint-Michel
el de la OUuUr echevinale de Notre-Dame. (Cette appartenance
ressort decimable de la paro1sse Saint-Michel]l est L indice UU 007
Ait partıe, des l’origine, du domaine ep1iscopal possede Namur de
<emps immemorjal] Par ] eveque de Liege. Or le UCCESSEUT de
Notger, l eve&que Baldäric 1008 29 Juillet 1018 abandonna
:abbaye de Florennes qu ı] possedait OOZ 14) ans doute C
cession est-elle la ralıson de la dualite des Juridictions paroissiales de
OOZ el de Webpion, maıntenues Jusqu ä la Reävolution francaise z

La paro1lsse de Dave AVE6C sSC5s5 ANNECXES releva du concile de
Ciney el de ] evöache de Liege Jusqgu ä l erection du diocese de
Namur. Apres, elle appartınt doyenne l’archipretre de
Namur Jusqu au concordat de 1802, quı hAit un succursale de
l eglise paroissiale de Wierde el lın donna DPDOUF ressort le terrıtoiıre
des COIMNIMM  es de Davrve e Nanıinne, OOZ et Webpion <l

12) Le village de Weepion est tres ancıen. Sur les decouvertes d’antiquites
dans Sson so] (bas-relief, plerres meuheres, monnaıtes, sepultures, etc..), OI1r ASAN,
1, 1849, 376 B 1851, 350 VIL, 861-1862, - 457-458 ;
A< 868-1869, 716: XI l  e  - 22 ention est taite ın Pago Namu-
Censı », le fevrier 832, OIr MARTENE et DURAND, Amplissima collectio, Paris,
[, 1724, col et G ROLAND, Toponymie namuroise, 465-466

18) ASAN, 1865-1866, 457-458 ; XIT 1872-1873, 122 Sur {  FE  ety-
mologie, OI1r VINCENT, CH..; S 179

ll) ROLAND, Le domaine liegeois de Namur et SCS avoues, dans SAN,
XXVI, 1905, 245 ROUSSEAU, AÄActes des comtes de Namur de Ia premiere
raC®e, 946-1196, XKXIX ; DECHAMPS, L, antique Eglise collegiale de Notre-
Dame, a Namaur, dans ASAN, AUUITL, 1875 103; BERLIERE, Documents inedits
DOUT servuır a ’ histoire ecclesiastique de la Belgique, Maredsous, 5 1894, 9,
10 SS LF

15) GALLIOT, GES, 1L, 352-354
16) Arrete du 15 messidor 14 juillet loc CH.. 95
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Orinne 2

( est 182] seulement qQu€«€e Ia COININUNE de Dorinne prıt
configuration actuelle Dartl la reunıon de CuUuxX communautes quı] Jus-
qu alors avaıecnt ressort] euUxX juridictions differentes la prinNC1-
paute de Liege et le comte de Namur. QOUS “ancien regıme
eftet, Dorinne partageaıt terre liegeoise de la maıiırıe de Ciney,
ont C_ etaıt un  ' hauteur, et terre namuroıse de la prevote de
Poilvache °)

La partıe liegeoise de la localite comprenaıt qu une langue
de erre; large d’environ 600 metres, aboutissant VOeIsSs le ord

rulsseau du Bocq el bornee de tro1s cCo  tes DPar le Comte de Namur.
Vers Sud-Eist e]le allaıt s elargissant au x confins du terrıtolre de
Thynes Qul1, AVEC celu] de Sovet, appartenaıt TE la Principaute ))

Suijvant le record de 1607, (( il at seulement SUrTr la haulteur du
DaYys de Liege, ONzZC bourgeo1s Manans e sept veufves S)

C’est partıe liegeoise que la paroısse de Dorinne
limitait. Le reste de la localite actuelle, terrıtoire namuro1s appele

(( Pays du ro1l ) , relevajt ce la paro1lsse de Spontin, qu1ı s etendait
aussı certaınes sections des actuelles COININ  s de Durnal el de
Purnode.

partır de 1606, le ure de Dorinne percevaıt les euxXxX tıers
de la rTrOSSC e{ dime du terroır el village de Dorinne, Days

Province de Namur, Canıton de Dinant.
* P.-A SERVAIS, Histoire de Dorinne, Namur, |1910] 49-94 et 95-

BORGNET, Cartulaire de Ia COoMmMmMUNEG® de Ciney, CVIII, 104, 130, 265, 267,
269, 274, 281 ; BORMANS, Seigneuries feodales de ’ancien PaYyYS de Liege, dans
BIAL, 1868, 264-267 ; LAHAYE, Le livure des fiefs de la prevöte de oil-
vache, _ 367-3721, 401-403, BORMANS, Les fiefs du comte de Namur,
[, 102 [ Jes antıquites franques ont ate decouvertes korinne (ASAN, V|
|  &e  P 203) et dans SO  - voısınage iımmediat, Herleuvauzx, hameau de
Durnal (ce 908} est d’ailleurs diminutif de Oorinne: C=G ROLAND, T oponymie
namuroitse, 224-526) : ASAN, I e 383; C Medailles, [bid.,
3 248 ; Ibid., VIIL, 861-1862, 271-272:; VIAHIEU, Carte ar-

cheologique de Maillen et des envVuLrons 40.000°, Ibid., XIX, 1891, 307
9) P.-A SERVAIS, C

Ce qu1 equ]lvaut, VEC les quatre [de la Motte, du Mont, de Vervy,
du Tienne], vingt-deux feux un population d’une centaıine vA  ames D

(I5id., 115) En 1701, LTOU VE envıron 70 communıants Et; 1754 un:;  D
centaıne repartis entre familles (Ibid., 237)
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de Liege, hors quo1 11 est oblige de annuellement m [uids]
d’&p[eautre| pasteur de Spontin el de ournir conjoıntement
AVE6C le se]1gneur, qu] Dercolmt ] autre +Hers de la dime, toutes les
obligations de Ia rOSSC dime, elles TOUVeEn ans les
statuts du diocese de Liege S

L eglise de Dorinne, consacree saınt Fiacre (3 aoüt), etaıt
mediane S et comportaıt 1888  ® marguillerie annuelle ‘) Sa collation
appartenaıt depuls le 1008 siecle, ans qu ı] so1ıt possible dV’en fixer
la date, LFabbe de Lefte qu] choisissaıt le CUre parmı sSCcC5

religieux S} Pendant LtOutL “"ancıen regıme, la paro1sse releva du
concile de Ciney du diocese de Liege.

Lors de l annexion a  7 la Republique francaıse (Decret de la Con-
vention nationale du I€I‘ octobre 1795 publıe le Namur) cdes
territoires des ancıens Pays-Bas autrichiens et de la Principaute de
Liege, Dorinne liegeolse eCcC  hut canton de DDinant et Dorinne
murolse fut incorporee Spontin, ressortissant canton de Ciney.
Mais l ancienne paro1sse de Dorinne (pays de Liege) fut annexee
la CUre de Spontin °)

Drehance

L’eglise de Drehance, OU la marguillerie n etaıt qu annuelle,
etaıt mediane SOUS | invocation de saınte Genevieve S} L abbe de

° Ibid., 282
PAQUAY, Le Ius ancıen nouille du diocese de Liege 138:

JACQUES, T oponymie de la provıncCE de Namur..., loc Cit: 5l;: ÄRCHIVES
L’EVECHE, JEGE, Archidiaconalia, Jura: 28, fol |2v et anc
195), fol 23Y DE KIDDER, eit. AHLB IL, 179 (Ce pouille reuniıt
abusivement Dorynes, ecclesia, el Lisougne et NO Assougne : O1r JACQUES,
T oponymie de la provınce de Namur..., loc G: 51) ÄRCHIVES LTAT,
LLIEGE, Fonds Diocese de Liege, fol 737 ; PAQUAY, Les ancıennes fPparolsses
liegeoises de la HrovInNCE de Namur, lac cıt;, 6; BRASSINNE, Analecta leodiensa,
ans BSAHDL, AVI, 1907, ÄRCHIVES LTAT, NAMUR, Cure de Ciney,
n0 |, fol EOVeT:/E:

Sur ICS titulaires, O1r SERVAIS, e;;
3 [bid., - LAMY, PrTroPOS d’un catalogue...,
e SERVAIS, cıt., 225 et 264, NnOote

Province de Namur, canton de Dinant.
* PAQUAY, Le plus ancıen pnouille du diocese de Li  ege (7497)

ÄRCHIVES L’EvVECHE, JEGE, Archidiaconalia, Jura: 2 fo 137 et

(anc 195), fol 237 DE RIDDER, cit:;;, AHE! L, 179 et
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Leffe avaıt Ia collation, depuis un.:  ® ate IN11a1ls anteri1eure
1320 C& NNe€e ffet de sC$5 religieux est CUure

eut eire SsSC$5 droits Provıennent ils un: Ce€sSsSiIi0N taıte Darlr "abbaye
de Waulsort Celle 8! tout Cas recueıillit le avrı 1263 alleu de
Drehance la Sulte un sentence rendue Dar Jean de Farcienne,
abbe de Leffe et Jean CUre de Saint-Medard Dinant ommMMes

arbitres, le iullet 1262 PDOUFTF melttre fın la contestatıon elevee
DaI Siger de Brunbais de la donation de SO oncle le
chevalier Heäabrand d’QOire z)}

La COmprenaı le village de Drehance qu€e le
chäteau, le moulin el Ia terme de W alzin qu1ı n offre T1enNn
de surprenan PU1SQU temporel L histoire de Drehance et
de W alzin sont inseparables Ces lieux Constiıtuaıent un  D des trente-
CcUuX hauteurs de Ia INalrle de Ciney INals W alzin el la mo1ltıe de
Drehance ressortissa.j:ent la OUTr teodale de Liege

Jusqau concordat de 1802 la de Drehance At partıe
du diocese de Liege el du concile de Ciney C.DOQqUE, le
terrıtoiıre de la COINMUNE de Furfooz Iui fut adjoint et la succursale
de Drehance 11181 abornee releva de l eglise paroissiale de Dinant
du INeMe€«e Canton

JACQUES, T oponymie de la rovıINCE de Namur loc Cıt p ÄRCHIVES
ETAT, JEGE, Fonds iocese de Liege n© o} 73V PAQUAY Les NnCIıENNe.

PAaAroıIsses liegeoises de la rovıNCE de Namur loc Cıt BRASSINNE A nalecta
leodiensia, dans BSAHDL XVI 1907 16 ÄRCHIVES ETAT NAMUR Cure

fo 177de Ciney, n0 l,
H LAMY, Propos d’un catalogue.. 56 lieu d’y ajouter les

suıvants dont OUSs devons la liste feu le President Herbecq Wautier de Geys:
| 320 Jean de Fallay 330 Jean de Marneffe, 1346 Hugo de Baronville, 2353
Alaxrd de Brogne Jean d’Avon Drehance VD. InNnal 1448 autier Wespin
quondam pastor, postea abbas 1469] Jean de Fallay JUuın 1503 :
Hubert Belive Bailivre: quondam pastor, pOostea abbas 1528 937
QUINAUX, Cil.;, 102 ecrıt : Bailiure] ; Anselme de Hyetz CUT®E depuis 43 NSs,

12569 1571 Denis Fiacre ES/ZA 580 Amand Garnotte, 1580-1612
Acte ans LAHAYE Etude SUur ’ abbaye de W aulsort, 273 274
La Carte de cabinet de Ferraris (BIBLIOTHEQUE ROYALE BRUXELLES Section

des cartes el plans) ajJoute la ferme de ure Celle-c] fizure ans les
regıstres pa  B de Celles (ÄRCHIVES SS TAT, AMUR) el detenait un cha-
pelle (!bid., I ransports de Dinant, n E tol 35

°) BORGNET, Cartulaire de la COTMIMNUNeE de Ciney, ACVI, 104, 130, 265,
DOR:; 274 et 281

BORMANS Sdeigneuries feodales de ”ancien PaAyYsSs de Liege, loc cıt
451-453

A Arrete du 15 messidor [4 juillet loc cıt
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. Ja$sog‘ne et Mianoye.
Jassogne est unNne dependance de Crupet el lanoye ecart

d ’AÄAssesse Z} Ces euxX hameaux bordure du Condroz ont plus
guere d importance, ]ı1en gu on pulsse taire remonter eur existence

l epoque romaıne.
Le NO mMemMe de Jassogne ournıiıt la PTEUVEC,. La ftorme

*(‚assonıia, presumee par le chanoıine Roland d’apres le diminutif
Gessinula temoılgne d’un habıtat romaın S el signale,
ans le voısınage de Jassogne, des vestiges de la meme epoque S}
La localite qu1 QZr0uPpPC plus aujourd hu] que«e euxX fermes el quel-
QUCS maısons fut, QUS "ancien regıme, le centre une seigneurıe
et le siege une paroılsse.

La seıgneurie de Jassogne relevaiıt de la prevote de Poilvache
comte de Namur et alsaıt partıe de la mairıe de Rendarche *)

mals le seigneur de Spontin, le prieur de (ieronsart et l eveque de
Liege eurent aussı des biens et des droits Eille s’&tendait
quelques fermes aınsı qu ä enatte, qu1ı fut constituee seigneurıe
distincte et ont les fermiers etaljent enterres Crupet, leur p —
ro1lsse ©}

1 eglise paroissiale de Jassogne ressortit d’abord conciıle de

Crupet et ssesse sont des es de la proviınce et du canton de Namur.
* ROLAND, T oponymie namuroise, loc cıt., 497-498 ; V INCENT,

Que signijJient 1n1os O7NSs de lieux Bruxelles, |947, Z (COLLECTION NA-
TIONALE, /° serie, n0 82) La plus ancıenne menti.on de Jassogne date de 155

Balduinus B1O de Jasonje allodium quod ın Vicuele habebat parı assensu here-
dum $SUOXUuInNn eidem ecclesie [Heylissem] presente et apponente egi-
tıma tradıtıone penıtus donavıt (Documents relatifs Q l’abbaye norbertine de Hey-
[issem, dans AHEB, XXIV, 1893, 198)

s ASAN, 383; 248 ; VII, EFE VIIL, 328
< LAHAYE, Le livre des fiefs du chäteau de Poilvache, VIL, ote L:

100-119 et 477 BORMANS, Les fiefs du comte de Namur, [, 103 et 267; IL,
el 220 ; IMN, Z 26, Z /0, | 12, 170, 219

LAHAYE, cıt., 370, 416-420 ; C.-} QUINAUX, cıt., Y
Hon HOUTART, village de Gesves durant huit siecles. 1000-1800, dans ASAN
2CHT, 1935, 253

°) AHAYE, CiE:, V, 108, 119-123 AE  Z Registres jarolssiauxX de
Crupet, 264 Joseph Berny, | decembre 779 Une branche de
la noble amıille de Wellin posseda un:  ® partıe de la seigneurıe de Crupet et

s eteignit 498 Par la mMoOort de Thomas, selgneur de Crupet. Ce rTrameau de
Crupet ıtraıt indifte&remment de Wellin, de Veenatte de Crupet. '] ANDEL,
Les CO  ecs Iuxembourgeoises, Arlon V1]>, 1893, Sur les antiquites
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Ciney, ans le diocese de Liege, PUuls doyenne d Assesse, apres
l &erection du diocese de Namur (C’ätait un  D eglise mediane, dediee

saınt Martin, ont le atronage est sSsouvent Zage d ’antiquite S
Eintre 1229 el 1233, Labb  e de Lefte acquıt le droit de collation
de Gerard de Dave °} el ajouta des lors ‚Ta SO droit de lever les
dimes du lieu celu:; de choisir le cure parmı sSCc5s5 religieux 2}

Quant dimage, 18881  D rescrıption de la paro1sse, dat  ee  ZM de
571 et sıgnee Par le Cure Gilles Collart | Aegidius Nicolai], NOUS

apprend qu. ıl (( extent, partıe conte de Namur, partıe PaYyS de
Lilege, maıls la plupart ladite conte, aquelle tient L abb@e de Lefte,
tant TOSSEC qUu« U (En arge: CEeuUxX qu1] tiennent la TOSSEC disme
de Jassoigne rendentq CING Aorins el est beaucoup mel-
leur qU«C celle du DaysS de Liege).

Item Ia disme de l’eglise de Jassoigne de dessus le DaYys
de Liege tant Diurnal que Miennoye appartıent CEeuUuUX dudit lieu,
aquelle luy est assıgznee POUTK ung abbe de Leffe POUF cote COTITN-

petante et aculte de Vivre )) 10)

decouvertes Venatte, OIlr ASAN, VII, COURTOY,
Remarques Su quelques decouvertes : IT V’enatte (Crupet), dans Namurcum, XVI
1939, 53-56

’) 5 BROUWERS, Les aides » dans le comte de Namur XVe siecle,
166 ; ID., Les aides el subsides dans le comte du Namur aJu XVIe siecle,
PAQUAY, Le plus ancıen pouille du diocese de Liege 1497 ( Z DE

RIDDER, CLl dans AHEB, 111, 1866, 179 et | REUSENS, Deux pouilles
du diocese de Namur, Ibid., 1875, 455 et 472; ID., Pouille du diocese de
Namur du milieu du siecle, Ibid., XAIX, |1901, 437 ; (GGALLIOT, Histoire...
de Namur, I, 113

9) Acte ans C.-J QUINAUX, CH= 21-125 Pour la datation de la CON-

irmation accordee Par l’eveque de Liege Jean d’Eppes, OIr GENICOT, Le fief
de Jassogne et le servıice de garde / Poilvache siecle, ans Namurcum,

1938, 2475 et ote

”) la liste d68 cures de Jassogne mentionnes Catalogue de l’abbaye de
efte LAMY, ProPpoSs d’un catalogue..., 48-49 11 1leu d’ajouter les
OINs suıvants : Jean le Bokial qu1, le decembre |248, resigna la CUI®e de Jas

et permuta AOSG Ihomas de Liege (a Leodio), chanoine du monastere de
Chaumont du diocese de Reims et ure d’Oignies ERLIERE, Suppliques de
ClIleEment VI (7342-1352). T extes el analyses, Rome, Institut historique belge, 1906

(ANALECTA VATICANO-BELGICA) ; Pierre Massınet, alias Pierre de Saint-Hubert,
cıte le 12-9-1' 1561) Jean Daven, predecesseur de Gilles Collart, 1562- p
Martin Gobin, 579

10) RCHIVES L’ABBAYE EFFE, L.asse Jassogne Copie Sur papıer d’une
ecrıture du VIlIS siecle intitulee: Extractum rescriptionibus In scribatu curıae

episcopalis Namurcensis jacentibus. Jassoigne, comte de Namur. Anno 1571
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La rescrıption du D juillet 1605, plus explicite GCHCOTFE; specifie

queE ladite eglise est ftondee el sıtuee Ia conte de Namur maıls
SO dismage sextent partıe SUr ladite comte de Namur, partıe

DaYyS de Liege asSsCavoır Miennoy et Durnal DAaYS de
Liege, Jassoigne Pays de Namur )) 11)

En eftet l'importance de ce paroisse, aujourd hu! disparue,
fut consiıderable autrefois. Elle etendait juridiction notamment

Jassegnoule, hameau entierement aneantı present, el lanoye,
OUu s elevaıt Un  '0' chapelle dependante, inscrıte ans le plus ancıen
pouille du diocese de Liege

Jassegnoule est plus depuis longtemps qu un jeu-dit repon-
dant, cadastre, quelques hectares de terraın SUrTr la rıve gauche
du rulsseau de Crupet. Jadis l’appellation designait ensemble de
biens sS1tues SUFr les deux rıves du rulsseau et consiıstant CaU=A,
terres et O1S a1lnsı qu en Ul  D brasserie et moulin, S1S |’un el
l autre SUr la rve droite, pres du VIeEUX pont Ces biens de nature
allodiale firent, 1° siecle, l objet de euxX onations ‚ abbaye
de aulsort. En 1028, nomme Walter, desireux d ’avoir sepul-
ture monastere, Iui legua tout qu ı] possedaıit hereditaitement

In Gessinula Pago ondrusto, ıd est quartam partem ın omnıbus,
ın camba, 1n molendino, 1ın aqulıs, 1ın silvis, 1N pratıs, ın terrıs cultis
et incultis SS D’autre part la Chronique de Waulsort relate quc«C,
OUS L’abbatiat de Lambert Waltelin, de nobilibus de
Nova-Villa 1n DagO Famennens:i ıta ) , offrit ‚ abbaye (( in villa
Gessinulus uae€e dition:i subiectam allodiiji partem 14)

Quant lanoye, C est, de NOSs Jours, essentiellement hameau
d’AÄAssesse quı cCompte aussı] quelques maisons SUr Natoye et 19891  0

ferme celle de 1anove le terrıtoire de Durnal. Sur les

l)) [bid., Liasse Jassogne Copie du siecle : Extractum rescr1if-
tionibus ın scribatu curliae episcopalis Namurcensis jacentibus.,

ROLAND, T oponymie namuroise, loc cıt., 498 ; LAHAYE, Le livre
des fiefs du chäteau de Poilvache, 475 ROLAND, Quelques pnroblemes
d’identification toponymique : VII Gessinula ın Pago Condrusto, dans ASAN,
XXAXIINNL1919, ID., Les pagı de Lomme et de Condroz et leurs sub-
divisions, [bid., XXIV, 1920, 99; BAIX, Localites disparues de la provINCE
de Namur, dans Namurcum, XV 1953,

w) ALEN Cartulaire de l’abbaye de Waulsort XIV' jecle), n 29, fo 147 ;
ID (copie de 1734 n 30, fol VAS MARTENE et LD)URAND, Amplissima collectio,
Paris, 1724, col ÖOn lit Gessignula Pago Condrusco D .

14) Historia W alciodorensis monasterı1!, WAaITz ans MGH S XIV,
188  » 530
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hauteurs de Spontin, VOeIrSs Mianoye, decouvrit sıecle dernier
UuNn:  d') medaılle gauloise 15) el le pouille liegeois de 1497 sıgnale,
OoOUS la paroılsse de Jassogne, un  '} capella quı eut etre que celle
de Mianoye 18)

Au restie le ressort spirıtuel de ] antique paroiısse de Jassogne
depassait singulierement les imites du hameau actuel. s eten-
aıt NO seulement Jassegnoule el Mianoye, maıs MLCOTE@ *® IO SUr
le terrıtoire de Crupet, ‚eba Insefy, 0 Houyemont (pour la partıe Orlen-
tale - et D la ferme de Lizee Z % SUT Assesse, Bameau el

moulin de Miere hormis toutefois le chäteau quı ressortıissaıt
la paroılsse d Assesse) Durnal, Herbefays el Ia partıe
liegeoise (le ord donc) de Durnal Z}

Au OUu des siecles, la population de Jassogne diminua DrOo-
gressıvement. Ce deeclin etaıt d’ailleurs S1 avance XVII“, voıre
X VI“ sıecle, qU«C, le I Janvıer 1624, l’abbe de Leffe autorisa le Cure
aa resider ‚Za Durnal } De l’approbation donneäe Dar ] &ve&eque de
Namur, Jean Dauvin, le Janvıer 1625 Yl ESSOrL que le CUre Martin
Gobin }579; >)) predecesseur du CUre Norbert du Terne charge

1625 avaıt d&e)jä benehcie de ce iberte de resider Durnal 21)
Vers le meme €eMDps, Durnal. ont ] occupation es ] epoque

romaıne est incontestable, prit de L’essor.
Au HAT siecle, Durnal el Jassogne avaıent sensiblement la meme

population, S1 l’on Juge Dar la Declaration (dressee 1469des villes champestres Avec le nombre des feux estans icelles,

15) ASAN, S 383
< PAQUAY, Le plus ancıen nouille du diocese de Liege 1497) 139 Voaoir

Outre : REUSENS, loc Cıt., A, 1873, 472 : XAXIX 1901, 437
'l’l) L/’autre partıe ressortissaıt la paroısse de Crupet.
Z JACQUES, Toponymes namuroLs defigures dans les nouilles liegeois, da nNns

Etudes d’histoire et d’archeologie namuroıses dediees D Ferdinand Courtoy, Na:
INUur, E 1952, 437

19) BIBLIOTHEQUE ROYALE BRUXELLES, Section des Cartes et plans, Carte de
abinet de Ferraris, feuilles 137 el 138

20) ÄRCHIVES L’EVECHE, NAMUR, n SL, fol 88"
2l) C Nobis exposıitum est qualiter reverendus dominus Joannes Nozet, dieti

monasterı Leffe] praelatus et abbas, consentit quod domus antıqua, ın qua
frater Martinus |Gobin|], dum viıveret pastor dieti loci de Jassoigne, resedit ın
loco de Durnal, transferatur SC cComMmMutetur ıIn domum pastoralem ad OPDUS PTae-
fati exponentiıs et SUOrum PTrO tempore ın eadem parochiali TU AÄRCHIVES

enlev®),.
L ABBAYE LEFFE, Liasse Jassogne Original SUur papier : janvier 1625,
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des . de Mons. de Bourgoigne : de part el d’autre, l avaıt
deux feux 22) le mMmot feu designant NO poıint ul  D habitation mals

mano1r un  'g ferme abrıtant Ia miınorıte des possedants ter-

rıens 23) Mais döes 1665 il n y avaıt plus Jassogne au une trentaıne
"habitants alors qu ä Durnal vivajent dejä un:  D quarantaıne de
familles de la competence de euxX cures, Car spirituel Durnal
etaıt partage entre la z de Spontin, qu1 entretenaıt un chapelle-
NNeie dediee saınt Hubert, et C&  b de Jassogne distante de euxX

tro1s kılometres. Telle est efet la sıtuatiıon deerite l epoque
parl le cCure de Jassogne, Jacques Lusi:on, ans Ia rescription de
CUur 24) Ce deplacement de la population de Jassogne profit de
la chapelle de Durnal et partant du village 1OUS est confirme par Ia
conduite du cCure de Jassogne quı, voyant SO eglise desertee par
SCS paroıssıens de Durnal, prit SO partı et alla chanter vepres

faute d’'y POUVOIF cel&brer la les dimanches el les Jours
de ete, ans la chapelle de Durnal SOUCIEUX de garder aınsı le
contact AVECC des ouaılles quı Iun echappaient.

Toutefois, temps-lä, l  ©  2  glise de Jassogne joulssaıt EeENCOTC

d’un certaın lustre, CAal, 1695 elle possedait toujJours tro1s autels,
un: marguillerie annuelle Ia collation des mManants et une chapelle
dependante, QOUuS | invocatıiıon de saınt Gilles, Mianoye. Mais les
emps etaıent durs el le cure Gerard Rasquin de poursulvre
rescrıption de l annee ajoutant : iınde CUu. domus pastoralis HA

et reditus ınt ın patrıa Leodiensi COAaACLUSs fun solvere aliquam contri-
butionem Gallis, maJorı1s mali vitandı gratia 2

Une quıinzaıne d’annees plus tard le Juin 1712 exactement

parolsse comptaıt NCOIC so1xante communıants, alnsı qu’ ı]
l ecrivit ans L Etat specifique de eglise paroissialle de Jassogne

district d’Assesse, diocese de Namur.. suvant les ordonnances
de Monseigneur le comte de Berlo de Tus ( DDans ce paro1sse

22) BROUWERS, Les aides dans le comte de Namur XVe siecle,
214

28') Bon HOUTART, loc cıt.. 938 8-
2‘) RCHIVES DE, L ABBAYE LEFFE, Liasse Jassogne: Rescriptio ecclesiae Paro-

chialis de Jassoigne PTro NNO 1663 Original. En 1690, les regıstres, quı IrOUuU-

valent eglise, ont ete detruits Par les Imper:aux (B SERVAIS, Histoire de
Dorinne, ZZT ote |

25) ÄRCHIVES L ABBAYE LEFFE, Liasse Jassogne: Rescriptio ecclesie PpParo-
chialis de Jassoigne Pro NNnO 1695 Original.,
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i} at tro1s hamaux, SCAVOIr Durnal et Meanoye, eloignez de la
parolsse de Jassogne une demy lieu envıron.

Durnal, 11 at un: chapelle erıgee soub Linvocation de saınt
Hubert : les manants convıennent DOUTC avoIlr la €  C festes et
dimanches, AaVEC prestre nomme monsıeur Petit, raılıson de
I

Mianoye, 11 at Ul!  D chapelle erıgee soub L’invocation de
saınt Gille Ledit SleuUr Petit, chapelin castral (D Mianoie, dit la
€  ( et s aquitte de SO devoiır conformit&a des ordonnances
S1 nodales.

Fa marguellerie est temporelle les manants SONt les colla-
LEUFS ; i} at fort PCU d’enfants quı vont ecolle voisınage.

Le marguellier percoıt 81X florins de la [9)} disme, el CING
sols, droit Dar a de chaque INMAanans il at ans cCe paroijsse
60 Communılans =S)

Entretemps toutefois "’action des auses dissolvantes o  x  prec
demment constatees perdurait et tandıs qUC, SUr les flancs de l’an-
tique Darolsse, developpaient des villages neufs D Ia vieille
agglomeration s ’&tiolajit.

Depossedee de fajit de sSes Daroıjssiens de Durnal, l eglise de
Jassogne avaıt outre resıister ] Emancipation sollicıiteäe aussı
Dar les habitants de Nlianoye qul, chätelain tete, tentaıjent, des
le decembre 1633, de taire de leur chapelle Uun: eglise paroissiale2

Inıtialement, la chapelle de Mianovye, erıgee SUTrTr le district p —
rojss1al de Jassogne ma1ıls ans 13859  @ des trente-deux hauteurs de ]a
maırıe de Ciney > Pays de Liege, dut etre un  D chapelle castrale
(privatum sacrum). Mais PCUuU ATa PEeU les manants toleräs Par le chäte-
aın s autoriserent, DOUFr leur commodit&e, sulvre la qu ıl

aısaıt cel&brer SCS Irais, les dimanches et les Jours de ete,

—_- Ibid Copie: Extractum regıstro rescriptionum dioecesis Namurcensis
ın archivis epIiscopatus dictae dioecesis acente

21) Une presentee seigneur EUCqUE par les seigneur et manans de
Mianoie PROouUur l’erection de leurs chapelle fParoisse, icelle appointee de Commu-
nıcetur Domino abbati Leffiensi le decembre 1633 el differens papiers relatifs
6D ladıte requette. (ARCHIVES L LVECHE, NAMUR, n-0 SA fol 887-897).

Zfl) BORGNET, Cartulaire de la COTNIMUNeE de Ciney, CVIH 104, 130 265,
268, 274, 281 Pourtant Mianoye relevait de la COUTr feodale de Liege (S BoR-

Seigneuries fecdales de l”’ancien PaAyYSs de Liege, dans BIAL, X 1870, 330-
332) et la prevote de Poilvache possedait aussı des droits et des hefs enus Dar
le seigneur de Spontin kE LAHAYE, cıt., [  e 367, 370, STa E
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s’entendant aVEC pretre de SO choix. En 1665, c etait le chape-
lain de Spontin. ans etre 1en categor1ıque, la rescr1ıption de cCe
annee donne entendre qU«EC le choi1x du chapelain de Vlianoye
etaıt laisse la discretion du chätelain 22) D autres documents NOUS

apprennent Par contre UU choix appartenaıt effectivement au

habitants de janoye maıs que le chätelain le partageaıt AVECC les
manants.

En effet garde le souvenıiır mals 110 le une
copıe une requette presentee vicarıat Dal le seıgneur et les

habiıtans de janoıje PDOUT obliger ’ abhbä de Leffe les
INesSsS«ecs qU«E l’on 1ra audit 1eu aVEC quelques ecrıts Servıs )) et
une copıe une requette presentee seigneur EVECqUE Par
’ abbe de Leffe POUTFC homologation de Ia transactıon NECHUS entre

luy el les INanans de 1anoije )) <
Or, les archives de "abbaye de Leffte Ont heureusement garde

]l’original de | approbation donnee, le 13 INars 1671 pPar ] e&veque
de Namur, Ignace-Augustin de Grobbendonck., "accord intervenu,
le INars precedent, entre le prelat de Lefftfe el le seıigneur de
NMlianoye el SCS manants tendant obliger ledit reverend seı1gneur
abb& les sS1eNs celebrer la la chapelle dudit VMyanoye

).

tro1sıesme dimanche, POUFTC m1euUX dire, de tro1s dimanches

L, accord s etablit Au conditions suıvantes :
L’abb&e de Lefte s engageait eIseI annuellement seıgneur

de Mianoye 25 Aorins de Liege POUTF asSssurer Ia desservitude de
ladıte obligerait SO religieux, pasteur de Jassogne,
cel&brer l’office divın Ia chapelle le Jour du patron el dedicace
d’icelle. En outre, ATa detfaut Da le seı1gneur el les manants de
Mianoye de trouver chapelain et ans la grande ditficulte POUF
28 de la longueur et fascheries des chemins d’aller OUIlr
la Jassogne, $ seraıt libre pasteur d’assurer la desser-
vitude accord aVvVeCc C Enhfin L’abb  e promettaıt de faire cel&hrer
cent INesscs l intention du seıgneur el de lun un  0') foıs

29) « Aliud est sacellum ın Mianoye ubi sunt undecım familiae NnUuNnqgUuam
frequentantes matrıcem ecclesiam 91° propter privatum SAaCITI uUm quod
audiunt singulis estivis dominicis diebus cırca undecimam ad beneplacıtum
et commoditatem dominı temporalis CUJuUs sumptibus celebratur PECI | alias
capellanum de Spontın » ÄRCHIVES L - ABBAYE EFFE, Liasse Jassogne: Voir
nofe

80) CHIVES VECHE, NAMUR, n© 3Z, tol 887
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25 aCcCOons. Au MOoyen de qQqUOV esdits proces ei difficultez de-
mMeureront assoup1s el LOUS fraix COMPDENSECZ

L e&v&que precısa surplus qu ı] n entendaijit Pas accorder
pasteur de Jassoigne, POUF luy SCS$ SUC  ur:  9 UCUNeEeE acult&
de bıiner, 8(09)] Das de tro1ıs dimanches ’un 98 s obliger l accorder

"avenir 2)
Par la suıte et sulvant le DTrOCESSUS habituel les A‘ideles

de Mianoye chercherent d’un OINMUnN accord emanciıper eur
Oratoıre de la tutelle de SO  > eglise-möere : le baron de Mettecoven
Jo1ns Iuj les habiıtans de ianoie presenta un requete l eveque

DOUT qu ıl leurs so1t permıis de faire batir un  D chapelle ans leur
village ils trouveront Convenıiır )) . Un decret epıiscopal du

mal 1731 les autorısa 32) mals decision, ans deposseder
reellement la parolsse de Jassogne de SO autorıte spirıtuelle SUr
Mianoye, acheminaıiıt an Ia cCommunaute, qu1 residait, ans
la VOol1e de ] Emancipation, Car Dar elle l oratoire de Nlianoye S e  le-
vaıt d’un degre ans la hiıerarchie des chapelles dependantes.

est donc 1732 ate que TE aussı la cloche UEfut eleväe la jolie chapelle quı s eleve ans le DarcC du chäteau de
Mianoye. Tout moellons de calcaire, COUvert d’ardoises, Ccet
edifice forme de CrO1X latine, precede d’un porche appentiıs,
est Couronne d’un orıginal clocheton bulbeux une siılhouette COIMN-
plique&e, dont Saumery vantaıt, 1743, le dessin tres inge-Nn1ıeUxX 3

est aussı], ajoute-t-il, un:  '] eglise succursale de la paroisse,
Ou l’on enterre et conformement un transactıon de l’an mıl S1X
ens so1xante-douze, enregitree (SiC) la COUrFr de lanoile el celle
des echevins de Liege Lan mıl sSeDpT cent trente-sept S le Cure  C est
oblige de celebrer le diviın Service complet au Jours du patron el
de la dedicace, et d’'y ıre la de tro1ıs dimanches l’un, PCN-ant le de l’annee .

R *

31’) ÄRCHIVES L/ ABBAYE LEFFE, Liasse Jassogne Original VecCc grand
au: 13 IMars 1671

- ÄRCHIVES L’EvECHE, NAMUR, n0 tol 897.89v
85) Les delices du PaALS de Liege, IL, 05-96
34) L’approbation episcopale donneäe "accor: date du 13 INars 1671, Cftr

ote Les dates indiquees 1C1 referent probablement celles de coples.,



/acques276

La Rävolution francaıse enfin DpO: le COUPD mortel la vieille
eglise de Jassogne d&membrant SsSo ressort paroissial.

Celui-ci, OUS “ancıen regıme, avaıt touJours groupe tro1s ha-
ca vOols1ıns: Jassogne, Mianoye et la partıe de Durnal eEchappant

la juridiction de la paro1sse de Spontin. Les remanıements conse-
cutifs concordat de 1802 les dissocierent. Le hameau de Mianoye
fut adjoint au cComm  ecs de Sorinne-la-Longue eti d’AÄAssesse POUTI
tormer Ia succursale d’Assesse. Jassogne AVEC Yvoy (hameau de
Maillen) fut rattache celle de Crupet. Durnal enfin, quı n etaıt
NCOTE alors qu un hameau de la COMMUNC de Spontın 35  — Ait partıe
de la succursale de Spontıin. De Ces tro1s succursales, euX, celles
d’AÄAssesse et de Crupet, ressortirent L’eglise paroissiale de Wierde,

canton de Namur-Sud la succursale de Spontin, elle releva de
l  e  A  lise paroissiale de Ciney, canton du meme 110 2y

Ainsı disparut, L aube du WIX® siecle, l’antique paro1sse de

Jassogne, ont l’eglise desaftectee subsista de longues annees:

signalait NCOTE | existence 18472 7
Francois JACQUES

(ä suivre).

A Durnal, detache de la COIMIMMNUNEC de Spontin, tut const:tue COMIMIMUNE

autonome que le 15 janvıer 18  S Toutetois a chapelle avaıt o  Q erigee SUCCUT-

sale, le maı 845 (La Province de Namur, Namur, 1930, L, 116; Il, 111
°°) Arrete du 15 messidor (4 juillet 803 Recueil des arretes el CIrcu-

laires de la prefecture du departement de Sambre-et-Meuse, Namur, IL,
09495
87) [ER [AESEN|] geographie de la HroviInNCE de Namur, Bruxelles,

1842, 161


